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A Lorelte, nos artistes ont été reçus littéralement -aur. 
‘cbeur de la population qui les a banquetés d'une manière 
ils n'auront pas de peine à se souvenir longlemps. 

t samedi ils prenaient le-chemin de l'ouest pour # De. 
pendant huit journées consécutiæa, .C'élait dimanche. à Lau. 
rier, lundi à Sainte-Rose du Lac et mardi à McCredry. 
À seront ce soir à Brurelles, demain à Mariapolis, vendredi 
Saint-Claude, samedi à Notre-Dame de Lourdes et date 
à Saint-Léon. D 

DATES DES REPRESENTATIONS | d. 
2% juin-—Brurelles. - 0] jutt--Suint-Tean-Daptit. 
- [25 juin—Mariapolis. . 8 juillet-Letellier. 
126 27 June, de Lotrd 7 juillet Saint-Malo. ai 
nn D de Lourdes. 11 juitletSaing Eustache. 
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mr fuillet-Sainte-Afate. 12 juillet —Saint Boniface. 
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| Rabat, Maroe — PERS Painievé, 
après da visite la zone des hosti- 
lités, s'est dit s du moral et de 
se lifrait suivant un plea tout à fait 
comprendre que la Marocaine 
pionniers, leurs ressources spirituelles | se livrait suivant un plan tout à 
et morales inépuisables, leur foi de | différent des les appliquées pen-. 


AR PP. Prisque Magnan et Norman: | 


: constructeurs et de prophètes que l'a- | dans là guerre eurgpéenne. - 
din, rat 13 te + Nauit, Frère entr s'est chargé de justifier. “1 faut adapter les instruments mo- 
Joseph, MM. Joseph Bernier, Louis| M. Samuel-A. Nauit dernes à ce genre dé guérilla”, dit1l. 


: M. Samuel-A. Nault, président de Ii n'existe pas de front coftin 
l'Union Nationale, Métisse, porte en et les méthodes employées pour la dé- 
termes délicats la santé des pionnie-| feñsive ‘et l'offensive sûr le front oc 
res, des épouses et des mères qui se | cidéntal de 1914 à 1918 doivent être 
"PRUD'HOMME : | sont dépensées pour nous faire des | modifiés. Les chars d'assaut joueront 
ï fes paisiblés et heureux, qui ont | probablement encôre un rôlé impor 
partagé nos, jofès et nos peines. Il tant dans les opérations. Ils ne fon € 
exprime sa reconnaissance à Son Hon- que commencer à arrivér, Nous avons | 
‘neur le juge Prud'hommé pour avoir confiance dans, le nouveati canon de 
|tribuèrent le plus à répandre la justice | rendu hommage à Marie-Anne Gabou- | 75, les: pièces de montagne et les piè- 
au pays. Les R xx, la première Canadienne de l'Ouest, | ces lourdes. de 80 - 
sauvages et salue en Mme. Prad'homme l'idéal | quelques jours no Id 
A <7 épouse -ot de 1x Mare chrétienne. comment se servir de 


LL D'y-avait pas tritunaux L'hon, Joseph. +, k 4 L - < S ? sis 
gullers au Mänitoba. Chaque fort avait PAR tBontface, giorifie À son | jo, res a-donmé aux journalistes par ls vile d'Or, 5 SR 
le droit de rendre la justice. Sous 164 plonnières qui ont été des guides sûres | quelques détails techniques äu point tuée entre deux lacs, qui virent tes des prix plus bas pour la récolte à |t1 
gouyernement d'Assinfbo{à Il ÿ eut plu-| pour leurs maris et ont puissamment | de vue militaire: Voici la deciarstion PAPE MORE RARE ENRTS venir. : : 
sieurs juges métis, entre autres Fran-| aidé les Métis à accomplir ce qu'ils | faite par le général: ner - shape. À prete a à EE “lLest re rettable! déclare M. Smith, 
çois Bruneau, Roger Goulet et Pascal | ont accompli. L'épouse du héros de “Nous sommes dans unscsituatton| duebuse. Champlain et. ses compa. ñ 
gnons étaient les premiers blancs à ! que chaque année pour ainsi dire, à 14 


était plutôt à l'asile qu'en prison. La 
Vérendrye fut un de ceux qui con- 


parmi ceux À qui fls doiveut rendre 
hommage pour les services rendus. Au 
premier rang dé ces amis fidèles se 
trouve, avec le héros de la soirée, Son 
Houneur le juge Prendergast, qui va 


ed au 


Breland, qui siégeaïènt à Saint-Boni- | la fête fut entre toutes une pionnière | très favorable. 11 n'y a rièn à craindre in- dé croit fermement % 
porter la santé de “notre hôte”. face, Saint Norbert et autres centres | admirable par son rôle au \foyer et | pour la sécurité de Fes ou même de|Pénêtrer dans ces régions relative- Pa pere gs pe ie st de l'Ouest Canadien, * 
L'hon. juge Prendergast français. Quant l'accusé était fran- ment éloignées, ayant remonté Ia ri- 


dans la société chrétienne. Taoutan. Nous allons amener des 
Au cours de la soirée, les convives | Chars d'assaut pour appuyer action 
répétèrent en choeur des chants ca-|de l'infanterié et notre aviation sera 
droit à une indemnité de 25 sous par | nadiens — Alouétte, Souvenirs du jeu- renforcée tant sous le rapport du per- 
Jour. ne âge, O Montagnards, Bonsoir, mes! s0nnel que du matériel. 1} est ..ex 
L'orateur parle en passant du gou-| amis, bonsoir — entonnés r M. Er- diffièlle pour les pilotes de voler au- nl 7% ; 
vernemient provisoire et de sa légiti- | nest Levêque. pe dessus de ce pays de montagnes et de{ Marcher jusqu'à Cahfagué, devenu | me cree gun Sea 58% 
mité; il rappelle la reconnaissance due brécipices inconnus, mais un entraîne- | Orillia. Sauf le P. Le Caron, venu | que l'on donne som vaste anique 


aux Métis qui ont fdit reconnaitre nos | WE mont spécial leur sera donné. quelques mois auparavant, Champlain | sur l'espoir que la récolte, durant les 
libertés raligieuses et nationales. Ces DE WINNIPEG 


ps ê était le premier Européen à contem- | deux mois suivants, ne sera pas affec- 
Des ballons d'observation sont en ' \; d 
À k j ille, la 
derniers furent, en dutre, les interprè- route pour ici et seront installés tout pler les vastes flots de la Mer Douce, see pt l'eppes de pluie " an 
tes et les amis des missionnaires; îÎls À fe 4 7.\ VANCOUVER 
raissaient devant lui et il les traitait maintinrent l'orére dans les prairies 4 4 


le lodg du front. Les Maures ne pour-| °U 12€ Huron. Ii y passa l'hiver et nécherésads la BF), etc 
d'une manière paternelle. L'orateur let contribuèrent puissamment. à. paci- 


ront faire un seul mouvement dans! © retourna à Québec qu'en mai 1616.| “Il me semble que notre seul objet 
fait l'éloge des travaux de celui qui, | fier les tribus indiennes. \ Avec d'exovreion de la Liai- 


< C'est cet événement que les citoyens devrait être de nous efforcer d'obte- 
la journée sans être vus. Ces ballons 
st considérablement le travati| d'Orfllia, aidés. de souscriptions re- nir un prix aussi élevé que possible 
au prix de patieniés recherches, à re ‘Après avoir conté quelques anecdo- son Française, du 8 au en 
constitué lämbeaux par lambeaux les | tes de sa carrière juditiaire, l'orateur juillet 


di atimodee cueillies dans tout l'Ontario de même | Pour nos fétmiers. 

“Il existe plusieurs rapports contra} ue de la part du gouvernement fédé.| “Ceci ne peut se faire, naturelle 
annales des Métis. L'histoire, remar- | conclut en disant qu'on a eñtassé des dictoires concernant les effectifs mau- sai + pe législature. 08. Dette: ei er À piges are pp or A 
quet-il, n'est pas oeuvre d'imagina-| monceaux de faussetés et de préjugés Les Canadiens français du Manitoua | res, mais fls sont certainement com- de Toronto, avaient résolu de célébrer avant la moisson, que l'Ouest Cana. 
tion; elle suppose de dures fouilles | pour essayer de noircir la nation mé- | peuvent prendre -part à l'excursion de | PoSés de plusieurs milliers d'hommes, | ©" F7, SANS: digmurs PAPERS: dien va probablement avoir une ré- 
préparatoires, surtout dans ce pays |tisse et de détruire la vérité qui finira Winnipeÿ à Vancouver, aller et retonr. | dont trente pour cent sont des régu- La guerre à catgrdà l'axéoniien de 58 colte de 500 millions de minots 
où la matière est rare, confuse et en- | par triomphor quand même. Pour lui, Le prix est: lit dû haut, $134; 11# du | liers. - Ce sont des hommes d'infante- at qui | FRmpOrte principalement “Le pays a besoin de Chaque dre 
foule sous une couche de péussière; | il a mis tout son coeur dans son tra-| bas, $139, toutes dépepsés comprises.| rie, capables de se transporter rapl- Epraconn, AR. onamept og: qu'il eut avèir sur la récolte de 1925. 
l'écrit, une fois entre nos mains, est | vail d'historien qui est dévenu dune Plusieurs deriandes de billets ont | dement à cause de leur: grande con- Re: Champlain, exécuté, pBRF:: l'artiste st : ; 
loin de représenter tous les efforts | passion chez lui, S'il a pu ramasser | déjà été reçues et il v'y à plus aucun 
qu'il a coûtés, Aussi nous nous -pouvattt-servir- doute malntenant que le Manitoba sera 


pense sincèrement, dit-1l, que c'est 16 : 
Très Honorable Arthur Melghen qui 

a les meilleurs intérêts de l'Ouest à 
coeur, mais je vous dirai dès main- 
tenant que je reroriceral au parti. | 
conservateur immédiatement si M... 
Meighen, üne fois retourné au pou: | 
voir à Ottawa, ne fait pas plus pOur fx 
l'Ouest, après une période raisonné ! 4 
ble, que n'a fait lé premier ministre De 
King/dans les trois ans qu'il a été en de de 
fonctions! |. à 4 

Le Dr Anderson ajoute que quand le” à 
prémier ministré fédéral visit la Sas À 
katchewan, l'année dernière, + dit que : 
si 14 province voulait qu'on fit davans 
tage pour elle, elle devaït envoyer out 
dé libéraux à Ottawa — ce qui ne t À 
prouve certainement pas que M. King à 
a à coeur les meilleurs intérêts as ë Lea: | 
l'Ouest. L 

Le chef conservateur de la sebiée 4 
chewan est convaincu que s0h : Lente 
fait dés pr re — 
il espère qüe dans la plupart des 21  . %> 


vière Outaouais, traversé lé lac Nipis-| journaux des rapports cençernant l'é- 
[ singue et descendu la riviëre ‘qui s'ap-| tat des récoltes. et là quantité proba- 
polle “des Français” à 2 -moissonnée: 
jusqu'à la baie Georgienne où fls pri-| “Ces rapports, faits dès le début de 
rent terre À ,Penetanguishene ur!juin, ne peuvent être considérés cpm- 


L'hon. juge Prendergast félicite 
l'Union Nationale Métissé de son ini- 
tiative, Lors du banquet Roy, il fa 
trofs mois, dit-il, l'on avait déjà rendu 
hommage aûù magistrat; aujourd'hui 
c'est à l'écrivain, à l'historien, à l'ami 
‘des Métis que nous nous adressons. 
Le juge Prud'homme fut moins un 
juge qu'un arbitre; c'étaient moins des 
plaideurs que des voisins cherchant 
à régler leurs différends qui compa- 


Çais, la moitié des jurés devaient être 
de langue française. Ceux-ci avaient 


nes Li 


$ ri 


_4use ne lui donne droit au repos que | l'Union Nationale : Métfsse, porte la 


| Un esprit d'équité qu'on rencontre ra-|miers en même temps que leur histo-| bien le français, s ses fonctions) Bruxelles — Privée de- ministère | gérs. On dit que les membres de l'ex: | tache” aux suggestions ordinairés des | Bretagne et au : Je mn CD 

'rement, Si grande était la confiance | rien. .  [d'évêque auxiliaire de Hariford, il a | pendant dix serpaines, la Belgique en| pédition sont en sécurité et pus journaux, et il n'est pas probable qué | étrafigers “Brrivent ge reg à 
réciproque que toutes les transactions Mor Jubinville donné des preuves indiscutables des | possède: enfin un dûment constitué. | nouvelle tentative sera bientôt fälté, |le choix du snecesseur de lord Byng pays pour ‘86 réfugier à Shanghaï, Ki + 
d'alors se faisaient verbalement. Depuis 31 ans qu'il fait du minis | qualités qui l'ont fait choisir par le|1l a à sa tête le vicomte Poullei: Le} La dépêche regue dit que les-explo- | soif fait avant quelque temps. md 8% Am Le 


: 3 aÿch, de Parsborou terre. | Pourquoi alors réduire notre capacité 
mms L. - ee EL ed Reste dans | plat ÿ sisi Re Le de revenus en pübliant des rapports 
dons compte de la peine qu'a dû se; fiér l'oeuvre déliuitive, il n'aura pas | honorablement ses es r es ans arm Pig RE te à me, militaire, armé et botté pour les qui ne peuvent que nous causer pré- 
, poste. Les 078 eh - TONER lus longs voyages, et deux bas-reliefs | jugice. 
donner l'historien des Métis en pre-| peiné en vain el sera sc same de |nisateurs priont les personnes qui son: | d'hommes des meilleures troupes d'as- PRE URE Jages, 
nant sur ses loisirs pour édifier ‘une | ses efforts. gent à faire le voyage de l'Ouest de 
oeuvre aussi utile. En terminant, l‘o M. Camille Teillet se hâter de retenir leurs places. Ceci 


A ot tm imposants-à la base du monument,| “Les perspectives sont sans ‘doute 
“Ces derniers annihijeraient cértal- représedtent l'un le Christianisme gt} °x06llentos el laut anponce une gr04- 
rateur dit que la retraite du savant M. Camille Teillet, secrétaire de | afin d'éviter des désappointements à 
la dernière heure. 


é , , se récolte, mais il est. beaucoup tro 
nement les Maures en rase campagne, l'autre le Commerce. À . ns A * , 
judiciairement parlant. 11 espère bien | santé de “nos pionniers”. Les pion- Tous ceux qui désireraient faire 


tôt pour essayer d'estimer le rende- 
jen pere ar À cérémonie | ent Prat A lon en she 

le voir continuer ses nobles: travaux | niers, ce sont les découvreurs et les ! partie de l'excursion devront s'adres- en grand costume et le programme " F 1 

historiques qui lui ont mérité la recon-| coureurs des Bots de jadis; ce sont les | ser à M. l'abbé H. Messier, assistant 

naissance de ses compatriotes et er | Métis qui furent les auxiliaires des }4y missionnaire-colonisateur, à l'Ar- 


rales, il y aura lutte à trois entre ‘ 
conservateurs, libéraux et progressis- 
tes. 

“Il est vrai, conclut- fl, que nous n'a 
vons obtenu que trois sièges aux élec 
tions provinciales, mais nous avons de 
nombreux aus parmi les progressig 
tes et c'egt uniquement lé manqüe dé 
fonds qui nous a empêchés de présén. - 


sièges, aux prochainës élections géaé- 4 
LE, 
f 


Les descendants des Hurons du 


“Les Maures n'ont que quelques ca- 
nons, qu'ils placent généralement sur 
les plus hauts points de montagnes. 
lis sont promptement répérés par nos 


comporte même une promenade | en base à aAppier serait le. FONéeitens 
bateau jusqu'aux ruines-du “Fért-Ste-| 1972n par _aCre pendant les dix der- 


LL x 

particulier ‘de 4es amis les Métir. En | missionnaires; ce sont les missionnai- | chevéché, Saint-Boniface, Man. Prière | aviateurs. ‘ Les Maures n'cnt pas de | Marie” dont le nom seul indique l'an- nd ua on me ae Mer: re Eee 4 
consacrant leurs titres de nb'exse, le | rès-eux-mêmes qui, au prix d'énormes | 4 mettre sur l'enveloppe: “Liaison | canon coiitre les aéroplanes. Presque | Cienneté. cils ton 335,000.006 de minots , - j: au 
juge Prud'homme a bien servi en 1nè-| sacrifices, introduisirent les lumières | française”. Un dépôt de $10 est exigé Ftoutes les blessures de nos soldats)  Désireux dé donner à ces féles ‘un péage rique ah cn stoerhite pr aa ‘ La situation est grave en 
me temps la race française dans |de l' Evangile et adoucirent les moeurs; | comme garantie. Un ou deux wagons- | Droviennent du tir & la carie dans cachet de cordialité et d'unité natio- cée d'environ 21,000000 d'acres." T Chine 
l'Ouest ce sont .coux de 69 et 70 à qui l'on {its spéciaux séront attachés au train | lequel les hommes des tribus excel-| nale, les organisateurs ont choisi pour GA ane rs pr A2 ’ - PE 3 

L'hon. ‘juge Prud'homme doit la survivance de la race française | spécial de la “Liaison”, au besoin. lent”. invité d'honneur chargé Wu, dévoile- Lord Byng ne fera pas un} Shanghaï — La conférence entre les 

L'hon: juge Prud'homme se dit ému | dans l'Ouest; ce sont ceux de 85; ce 


: ment de la statue, l'hon. Rodolplie 
Les élections au Nouveau- mieux, président de la Chambre des deuxième terme 2 
Brunswick auraient lieu Communes, qui prenoncerä un discours Ottawa — Lord Byng de Vimy ne 


représentants des corps diplomatiques 
à Pékin et 1es Chinois dans le but . f! 
de, trouver pne solution à la situation … * 


des sentiments d'estime et. de con-!|sont les hommes comme l'hôte d'hon- 


fiance qu'on veut bien lui témoigner. | neur qui pendant 40 ans à servi la Mgr Murray devient évêque 


11 remercie l'Union Nafionale Métisse | cause française et métisse au Mani- de Portland Vers de circonstance, restera pas au Canada pour un second | actuelle a été dissoute, à cause des — 
de-cette manifestation qui sera pour | toba; comme M. François Marion, qui —— , le 20 20 juillet terme comme gouverneur-général du | opinions trop divergentes des parties. 
lui un précieux trésor à léguer à sa | fut le prémier à rentrer au fort Garry; Portland, Maine — Le Saïnt-Père a Canada, a déclaré l'hon. Mackenzie | La Commission alliée est partie pour 


Ottawa — D'après des informations , TK st ' 
non officielles reçues ici, les élections "Retour de 1 expédition 57 gs question de l'hon. 2phes 
provinciales au Nouveau-Brunswick ÿ Am ; 


ti Londres — Le “Star” laisse enten- 
auront probablement lieu le 20 juillet. dre que le prince de Connaught serait 


Stockholm, Suède — Une dépêche!un successeur idéal du baron Byng 
La Belgique à enfin un gou- | «'Osio annonce que les doux avions de | de Vimy eomime gouverneur général 
vernement | l'expédition Aniundsen sont ‘revenus |du Canada ” La suggestion n'a pas 

4 Én a au Spitsberg portant tous ieurs ess d'autre importance que æelle qui sat: 


famille. 1} peut se rendre le témoi- | comme M. Louis Larivière, qui fut à | choisi uv successeur à Mgr Walsh 
guage d'avoir fait tous ses efforts pour | la Barrière au premier jour et y resta | pour le diocèse de Portland. Le nou- 
que justice soit rendue À tous; mais | jusqu'à la fin; comme MM! Isidore! vel évêque ‘désigné par Rome pour 
Îl,n'a pas eu grand mérite, avoue-t-il, | Zaste, Léon Beauchemin, Daniel. Car-| notre diocèse est Mgr John-Gregory 
à remplir son devoir. Dès sont arri- |rière, Alexandre Riel, qui tous ont, bien | Murray, actuellement évêque auxi- 
vée au pays, il a connu les vieilles [travaillé et méritent notre reconnais- | Maire de Hartford, Con. , Les Franco- 
familles métisses et les à aimées. H|sance M. Teiliet salue dans l'hon.} Américains apprendront avec plaisir 
a constaté chez elles une droiture et | juge Prud'homme Le modèle des ‘pioa: | que’ leur nouveau teur parle très 


Pékin. MH ne semble pas qu'une solu- 

tion prochaine soit possible, :.., + 
Londres — Une dépêche de Shang- "Su 

haï à l“Exchange Telegraph", dit que, À 

50000 personnes ont participé à une 

manifestation actiétrangère, On a! Ÿ À 


adopté des résolutions demandant que 
la guerre soit déclarée à ls Grande! * ” à 


L'hon juge FPrud'homme-donne uu | tère au Manitoba notemment à Saint: Souverain Pontife pour quapéter à 
bref aperçu fort intéressant de l'his- | Adolphe, à Sainte-Anne des Chênes et | Mgr Walsh. 
toire judiciaire au Manitoba. Le pre-| à Saint-Boniface, Mgr Jubinville à eu Mer Murray sera le cinquième éve- 
mier procès remonte à l'année 1693. 11} maintes fois l'occasion, dit-il, d'admi- {que de Portland. Le diocèse comprend 
eue lieu à l'endroit congu aujourd'hui}rer la grande foi des Métis et le res- | tout :'Etat du Maine. 


conseil général du parti soctaliste, | rateurs ont dû ‘descendre à une dis | Le princé Arthur est le. fils aîné du 
par un voté de 40 à 26, a approuvé | tance de 200 milles du pôle, parce qüe | due de Connaught. De’ 1920 ä 1923, 11 
l'adhésion au nouveau régime. leur provision d'essence étäit beau-| fut gouvérnéurgénéral et commandant 
Le chef socialiste Emile Vandervel-| eoup diminuée et revenir vers leur |en chef des troupez de l'Union de l'A-} nommé directeur de l'Ecole, en rem, ! 
de est ministre des affaires étrangères. | point de. départ. frique du Sud: placement de M, Emmanuel Fongerat, | 


È ; Poe ze . ha AM n A US 


MONTREAL — M. Charles À 
professeur de dessin et de peinture à 
l'Ecole des Beaux-Afts, vient d'être 


hong “agrhirs 14 


mélloëé de l'Ouest. “L'Ouest, dit-il, 
les-taux de transport 
PORT | solant fixés par entente. Nous avons 
vb contrat qui dure depuis £7 ans, et 
le gouvernement nous demande de 


de nous confier aux décisions de la 
Commission des-eemins de ‘fer qui, 
si elle eh'avait ou Le pouvoir, aurait 
détruit ce contrat. Je m'en tiendrai 
de mimistre des chémins de ;fer a | fermement à l'Entente de là Passe du 

dE qu'un jour viendra où le Caus- Nid de Corbesu jusqu'à ce que nous 
” da aura besoià dé tonte l'énergie hy. | sachlons ce qu'on nous donnera." 


pi Re | dont 4 pout disposer, Le! M-Cremn a présènté en amende- 


tretois s dust à J'entente de la Passe 
du Nid de Corbeau, nè devraient ja- 


HA bis sh - dépértira pas de sa politique netuel- 
“Je de n'octroyer deu Hcences d'expor- 
allon que por un an. De son côté, mats-excéder de 10 pour cent les taux 

lé premier ministre à insisté sur en vigueur dans l'Est du Canda. 1 


PAROLES DI PAIX 
AUX ALSACIENS 


IL'attitude du ministère 
Painlevé est très diffé- 
rente de celle du cabinet 
Herriot 


i ie'maintien des banñes relations avec les | mendement a été défait au vote de, 34 
NT ‘‘Ætats-Unis et sur la nécessité de ne ‘À 109.- Un añire amendement présenté 
mr Her jes mains au gouvernement var le chef des progressistes a. eu le 
par une politique trop rigide, Aussi | même sort: il avait pour objet de 
conseille t-' 4 M. lesieur d'amender déterminer que les dispositions du bill 
“us résolution de façon à inclure que | ne s’appliqueraient pas au litige actuel 
‘#Thaperation du pouvoir ve sera per- | entre le gouvernement du Manitoba et 
Mise qu'dvec l'assentiment de la pro lle Canadian Northern. 
nesrgtuos où des provinces intéressies, Lal: Bref, après trois jours de débat, au 
résolution ainsi amendée a été adoptée cours desquels l'Ouest a fait entendre 
per la Chawbre. énergiquement ses réclamations, : le 
atelier. Une étiti monstre : bill a été adopté en troisième lecture. 
M par FSC aus, "A aid progres: Sonime. tonte, le gouvernement a 


LR fait passer beauccu s f 
#’ *stste do’ Prinée-Albert, à déposé une js 2 GA ÉRREe-SFR 
frs . sa législation qu'on 14 prévoyait, Mais 
) pétition monstre contenant 125,000 
te de celte législation ne jl'aidera pa à se 
*- signatures n contribuables de la Sas- 
faire des amis dans l'Ouest, ni dans 
Katchewan emänttant que la construc- & Colombié-Anglaise; elle peut avoir 
P hard de là -Hene de, la Bale d'Hudson uh très mauvais éftet électoral dans 
LA sôit ‘entreprise au pius-4ôt et--que-le ; 
ces quatre provinces. L'Alberta est 
por port Nelson soit pour. abri- 
: : b probäblement celte d'ehtre élles qui 
:# ‘ter'et accommoder les navires faisant PER lé Mol. 
le commerce ét le transport du grain. 
Les taux de transport : 
La Chambre a entrepris l'étude de loct du sénhéeur Lato du sénateur Lafollette 
Ja mesuré législative la plus impor- 
tante de la saison: Ia question des 
1 taux de transport des chemins de fer | M. Lafollette, du Wisconsin, chef des 
4 . lu Canada. Le bill , présenté par le.| républicains indépendants ot candidat 
*-mihistre des chemins" de fer et atten- | à la présidence Fannée dernière, est 
du avec anxiété par les député s. de | mort chez lui jeudi. 11 était âgé de 70 
l'Ouest, donne l'autorité statutaire à la | ans. #1 a succombé à une maladie de 
Commission des chemins de fer de | coeur compliquée d'attaques répétées 
procéder À l'uniformisation des taux. | d'asthme ef de pneumonie. Lafollette 
La Commission a pleine et entière au- | était ocusidéré comme l'un des plus 
torité et liberté complète pour déter-| puissants orateurs de son époque. Il 
“’miner les tarifs de transport. La seule | fut pendant plus d'un quart de siècle 
restriction imposée est qu'elle doit | une personnalité en vue dans la poli- 
respécter les taux minimn de l'enteñte | tique. » 
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‘Washington — Le sénateur Robert- 


CAT TEL 


past 


: Ar$ fent dans Votre 


fait une brève visite en Alsace. Celle- 
ci a fait aux représentants de la 
France l'accueil qui léur était dû, ne 
voulant voir en eux non des hommes 
de-parti, maïs les dépositaires de l'au- 
tarité et les gardiens des intérêts du 
pays. Et, d'autre part, par leurs actes 
et par leurs paroles, M. page. ns et 
M. Painlevé ont rassuré la population 
alsacienne en lui apporta le salut de 
la France, 


si la première occasion qui 

sentée à lui de rendre hommage aux 
Congrégations religieuses qui ensei- 
gnent dans les écoles alsaciennes. 
S'adressant à des Soeurs, il les a féli- 
citées d'avoir entretenu, sous Ja domi 
nation allemande, le culte de la France 
et de sa langue, se faisant ainsi les 
apotres de la tradition française et 
maintenant dans les coeurs la nostal- 
gie de la patrie absente. 

Les Alsaciens en ont conelu que le 
gouvernement de la République ne 
songeait plus à chasser de leurs écoles 
des religieuses qui, d'après le témoi- 
gnage du chef de l'État lui-même, y 
avaient joué pendant un demi-siècle 
.un rôle si bienfaisant et si patriotique. 

Le président du Conseil a été encore 

{plus explicite dans le grand discours 
officiei que, par-dessus les personna- 
ges officiels qui l'entouraient, il a 
adressé à l'Alsace tout entière: 

“D'abord, a-t-il dit, aucune mesure 
ne sera prise sans que les représen- 
tants de l'Alsace aient ét3 consultés, 
en- partiqulier, le jeune et éminent 
sous-secréteire d'Etat à la. présidence 
sera toujours prêt à recevoir leurs 
suzgestions et leurs conseils: La se- 
conde assurance, c'est que le Comité 
consultatif séra très prochainement 
constitué, et constitué de façon que 
toutes les opinions y soient représen- 
iées. 

“Serait-il donc vrai que la ligné qui 
sépare la France et l'Allemagne fût 
destinée à être perpétuellement une 
frontière douloureuse et toujours me- 


hipsaset à t-le -schaiéent lu Conseil ont.| 


Le président -de la République a sai- |}... 
s'est pré- 


“| élistes avancé .demanderont des 


précisions à ce sujet: On eut beaw 


des Affaires étrangères était en droit |- 
de disposer à son gré des crédits ins- 
crits à un chapitre du budget, et que 
lé détaii ne figurait sur les tabieaux 
qu'à titre indicatif, ils n'en persistè- 
rent pas mnoins dans leur dessein, gt 
M. Lamoureux, rapporteur général, fut 
chargé d'adrèsser uno lettre au gèu- 
vernement pour le prier de fäire co: 

“à Commission ses intentions 
Cêtte manoouvre-indique assez qu'u 
ne partie de la majorité a l'intention 
dé provoquer un nouveau débat à la 
Chambre sur l'Ambassade du Vatican. 


ECHOS D'EUROPE 


En faveur de l'indépendance 
rhénane 


> Teri — j1 y a'eu une grande ma- 
nifestation,.en face du Reichstag, en 
faveur de la ‘libération de la Rhéna- 
nie, On y remhrquait des gens de 
toutes les parties du pays. Des avions 
ont survolé la foule ét dés choeurs ont 
chanté, cien miäire de Cologne, 
Max Ware “qui fut aussi ministre 
de, l'Intérieur, à solennellement décla- 
ré” que le Rhin restera un fleuve alle- 
mand mais qu'il ne sera pas la fron- 
tière allemande. II a été applaudi. 
02 20D3-0——— 


Dans l’épiscopat français 


Paris — M. le chanoine Georges Aÿr |. 


dollent, de Paris, devient évêque de 
Blois, en remplacement de S. G, Mgr 


Melisson qui prend sa retraite, pour F 


raisons de santé. 
Mgr Rousseau, du grand séminaire 
de Mars, est nommé évêque du Puy. 
Mgr Chaïliol, 
évêque de Rodez. 
12 D-2—— 


_ Le grain en Italie 


Rome — La dernière tâche à la- 


quelle vient de s'attaquer le premier 


ministre Mussolini est celle d’ augmen- 
ter la production du grain en Italie, 


Le résultat immédiat serait de réduire 
considérablement l'importation étran- 
gère et de cette façon faire disparat- |? 


tre une des principales causes de la 
dépréciation actuelle de la lire. 


Les collections du roi 


se, 


ER Ville. 


.….", Vous pouvez maintenant 
vous procurer les pneus 
“de la “Qualité” Partridge 
dans votre propre ville 

nr" meilleur- marché que 
par la poste. C'est la 

… + meilleure valeur de pneus 
que vous puissiéz trouver 

. où que ce soit. Achetez- 
les ici à ce bas prix. 
Vous pourfez recueillir le 
bénéfice du service local 


de à 


fre. 


L 


ee 


a 


et examiner vog pneus Fou à delle xst 
avant de donner votre Fneu À curde 20x34 
Pneu à corde 30x54 


+: argent. Permettez-nous 
de vous faire voir cette 


” , LI 
30x54 


Chambre À air 


- ui s: merveilleuse valeur de Chambré" aîr 20234 
Le ii #2-00 ; 
pneus. (Garanties) ” 
ee” LL = 
# «En vente 


Fr 


Dr les merchends de pneus 


de QUALITE “PARTRIDGE 


A.-G. Paradis, Ounrea 

Fraser & Empson, Letellier 
Jamieson & Murray, Altamônt 
CR. Arbez, Saint-Claude 


Garage, 175, rue Horace 
à - as Chateau, A 
‘ Alex. Lafrenière, Somerset . 
- StPierre Trading Co., Saint-Pierre 


daté iadhimén - nrtliilinrntan oi 


nacée? L'Alsace, par son génie pro- 
pre, pourrait aîder à la compréhension 
mutuelle de deux grands peuples." 
Evidemment, celte déclaration, bien 
loin d'être improvisée, a été longue- 
ment réfléchie, non seulement par M. 
Païnlevé, mais par le Conseil des mi- 
nistres; tous les mots en ont été pesés 
et elle définit la politique du gouver- 
noment à l'égard de l'Alsace. 


Na VEAU DEBAT 
SÛR LE VATICAN 


Une sai de la majorité 
songerait à soulever en- 


core la question à la Cham- 
bre 
Paris — Plusieurs membres de lf 


Commission.des finances ont soulevé 
à nouveau, à la Commission, la ques- 
tion de l'ambassade auprès du Vati- 
cun: Le précédent ministère avait 
supprimé les crédits pour le représen- 
tunt auprès du Saint-Siège'au chapi- 
ire concernant les traitements du per- 
sonne] diplomatique. , Il avait porté à 
un article spécial les crédits affectés 


.| à l'envoi d'un chargé des aïaives d ‘AI 


pace-Lorraine. 

Le Cabinet éctuelsa indiqué au Sé- 
dat qu "il n'envisageait pas la suppres- 
sion de flambassade, mais, jusqu'à 
présent, il ia pas fait connaître s'il 
demanderait une augmentation sur les 
prévisions antérieures./ - 

Quelques socialistes et radicaux-s0- 


hi 


dlyhonse XUI, roi d'Es- 
vient d'atteindre sa 39me an 


Madrid 
pagne, 
née: 1 

Ce souverain, qui a réussi, 


tats dirigés contrg sa personne, n'en 
a gardé 
reliques qui. forment 
sans”doute unique au monde: 

On y voit, par exemple, la tétine 


d'u biberon dont des-mains crimi” 


nelles tentèrent de se servir pour em- 


poisonner le futur monarque, alors 


qu'il n'avait que queiques mois. 


Cette collection contient encore des 
fragments d'une bombe lancée à Bär- 
le squelette d'un cheval tué 
par une auîre bombe; un fragment du 
larndau dans lequel le jeune roi se trou- 
vait avec le président Loubet quand 
on tenta de l'assassiner en lançant 
une bombe sur son passage, rue de 


celone; 


Rohan, à Päris, 


La collection, heureusement, n'a pas 


eu à s'augmenter depuis. 
' DD D—— 


Le centenaire de Cugnot, 


constructeur de la pre- 


Lest entré, par la vaillance de ses deux | 


leur faire remarquer qu'un ministre’ 


de Toulcuse, devient 


Dieu 
merci!’ à échapper à bien des, atten- 


d'äutres souvenirs que des 
une collection 


EM RTE HORS 08 Pile PI 
M. Léon Collard. 

Les fils, donft il avait PRE l'âme, 
Louis et Antony Collard, brganisèrent 
de “service de nfs pour les 
arméos alliées, dans de' Luxembourg 
pendant les années 1917 et 1918. De- 
puis longtemps, ils avaient joyense- 
ment fait à Dieu-le sacrifice de leur 
vie pôvr le salut de la patrie, Leur 
prière fut exaucée, et le-18 juillet 
1918, jour de Ja gronde offensive du 
généralissime Foch, ils étaient. fugillés 
par les Allemands”. - 

A —— 


Un riche mendiant 


Près de Gênes vient de mourir un 
nommé Mitino, mendiant bien connu 
des fidèles de la cathédrale de Gênes. 
En procédant à la désinfection du 
taudis infâme dans léquel vivait cet 
indigne bonhomme, on brisa un vicux 
pot qui contenuit, dit-on, plus de 200,- 
+000 ire de pièces d'or. 

+ — 


Une anecdote st sur Mangin 


Dans un des se dé mauvais endroits, 
du secteur de Verdun, par une mati- 
née pluvicuse de 1916, deux fantassins, 
chargés de-récipients remplis de vi- 
vres, suivaiemt lés boyaux Gui me- 
naient aux tranchées de première -N- 
gne. Le passage était étroit, et les 
det “cdsiofs”; aWañçaient difficile: 
ment. A un carrefour, ils rencontrent 
un autre soldat littéralement enfoui 
dans un vieux ciré qui le protège côti- 
tre la pluie. Une idée vient à l'un 
d'eux. 1] se retourne, et ce dialogue 
s'engage avec l'inconnu: | 

— h! vieux, que fais-tu là? 

— Rien, je me promène, 

— Ah! tu te promènes, et où que 
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l'arts et de New-Tork 


Le: 


Church Goods Co. Ltd. 
149, Church $t., Toronto 


“tout as dunes 
Téléphones A 7363—À 7364 
Edifice Fashion Craft, Winnipeg, Man. 


AVOCATS ET NOTAIRES 
e Succrnmeurs de Dubne et Hey 
"Tél A 1585 


tu vas comme ça? Ps Ce Em nn its | Ed + 8, 
, à us as CROIX ans les gran ifice étanéard rust, rue Mais 
— Je vais à l'avant. 2 - + 4 tel que “Blue et Errarald 


. Téléphone A 7647 
; WINNIPEC 
a —————————— 
ALEX. BERNIER, BA 
AVOCAT ET NOTAIFE 
848, rue Main, Edifice Stzadard Trusts 
TéL: Bureau, À 7647 — Rés, N 2524 


Saccursale à St-Jean Bs;tisie, Man. 


Pearl” rouges et noirs. Statues en mar- 
bre carrara. Nous agrandissons d's- 
prés petits modètezg ë 


OPTOMETRISTE 
ET OPTICIÈN 


pe ge AVOCAT ET NOTAIRS 
104, mve, Fravencheg, fais Saint-Boniinee | que, Edifice Great West Pormanent 


Heures de bureau: RESTE 
Bureau ouvert le mardi, mercredi 
et ven soir 
En haut de la pharmacie Mcfiuer 


Voyageurs, venez à de er li °c lon 
veus, procurera gratuitement te ue les 
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h > Les meilleurs 


a" athlètes iRJOUz 
l'emploient DENT ISTE 
Gradué grande distinetion à Mont 
Premier aide l'E et membre du Collège des Chirur- 
pour cas de |giens dentistes de la p: nee de Quebec € 


meurtrissures, | 702, Ed. Great West Permanent Loan 


; Tél. A 2583 MARBSRE. GRANIT 
lise cn mél 1205, édifice Avenue Block, ave. Portage | ÆTC. Ë 
Calices, ciboires, etc., |. ps . 346 Taché d 
en argent et en ER | En facs de l'hôpital 5t-Bouiface 
pe potes Dr P-E. LaPLECHE PORN JU 
Prix donuks sur deman- Dentiste canadienfrançais : 
‘de pour /repolissage et | Gradué de l'Université de Moniréai Tétéphons M 177] 


modèles spéciaux 


£ Silver and Church 


(Magna cum Laude) 
Bureau: 908, édifice Boyd, Winnipes 


Winni 


er bu Tél, A 2146 MONUMENTS FUNBRAIRES 
upplies Limited Ouvert sussi mardi. mercredi, jeudi, & cuis d'u ete : 
Téléphone A-7917 1190 - Courscres en peries. 


261 AUE FORT UP Samedi après-midi sur rendez-vous 


_Fééphone N 1487 


- A8, BOULEVARD DOLLARD er À 
mière voiture : à vapeur < (Visä-vis l'hôpital) . Entrepreneur co pémpès tantère ot 
Pile —")Ù Poischidido péésider | 7," entamer cothetique e 
1e 31 juiiiét, à Voila Cfeuée), les Tatas | 3. À; DESJARDINS sans un Giatrict rfotéentieh 
du centenaire de Cugnoi, C'est à Voiæ | Entrepreneur db. pompes funêbres et d 
que naquit l'ingénieur Joseph Cugnot. embaumeur diplômé, avec dame ootonren sons Prises 


constructeur de ta première voiture À } 
vapeur et précurseur de l'automoblle. ‘{ 

A l’occasion de ces fêtes, un- rallyse- 
automobile international partira de, 
Vitry-le-Fränçals, le 14 juin, à $ heu 


assistante dipiômée 
25 sns d'expérience 
‘d'ambulance jour et, nuit 


a 7 7 tontibent fordämeéricain, les 


t 


. foutes”peut-être, à été oubliée, — : 
Prendre soin des corps souffrants est oeuvre magnifique: 
c'est imiter le bon Samaritain qui se penche sur l'humanité 
seuffrante pour panser ses plaies, Mais préserver ks âmes 
«du poison des mativaises doctrines, défendre les oeuvres contre 
la diffusion d'idées qui mettent leur existence en danger en 
faisant bouter dehors religieux et religieuses qui en prennent 
soin, voilà, il nous semble, une oeuvre qui mérile l'atiention 
des coeurs généreux dans les largesses qu'ils ont à faire. 
C'est l'oeuvre de la presse catholique, . 
-Pie X, de sainte mémoire, disäit do jour en recevant un 


publieiste: = — ; qe 
s Û ÿ 
“Ah! id presse, on ne comprend pas encore son importance. 


Ni les, fidèles ni le clergé ne s'en occupent comme il faudrait. 
Les vieillards disent quelqrefois que c'esl une oeuvre nouvelle 
el que jadis on sauvait bien les âmes sans s'occuper de jour- 
naux. C'est bientôt dil? autrefois! autrefois! Mais on ne 
ait pas allention qu'autrefois le poison de la matvaise presse 
n'élait pas répandu partout el que, par conséquént, le contre- 
poison des journaux n'était pas également nécessaire, 11 ne 
s'agit pas d'autrefois. Nous sommes à aujourd'hui, Eh bien! 
c'est un fait qu'aujourd'hui le peuple chrétien est. trompé, 
empoisonné, perdu par les journaux impies. 


seront détruits si vous ne savez pas manier en même temps 
l'arme défensive el offensive de la presse catholique, loyale, 
sincère" MT k | | 
: -— Mais les journaux impies n'éxistent pus dans nôtre pays, } 
diront plusieurs. — | 


Les serpents venimeux de la presse impie sont encore petits, | 


concédons-le pour linstant: ils existent cependant et mordent 
de temps à autre, Mais nous avons les boas de la presse jaune 
dont la bave nous semble plus redoutable que le venin des 
autrés. ; | 

Combien de temps encore pénétreront-ils librement dans 
nos foyers'cätholiques pour y souiller ceux que les parents 
ont le devoir de protéger et de défendre? 


PERTINAX. 


‘UNE DATE MEMORABLE 
DANS L'HISTOIRE DU CANADA 


.. Le tricentenaire de l’arrivée des Jésuites 


o 


bus sédentaires. Pour les premières, 
fonder quelques résidences, avec ex- 
ploitation ägricole, autour desquelles 
les sauvages dans le besoin ne tarde- 
raient pas à se grouper; pour les au- 
tres, pénétrer dans les bourgades, s'y. 


Le 15 jüin de la présente année 1925 
rappelle une dute mémorable daus 
l'histoire de notre bays, le trois cén- 
tième anniversaire d'un événement de 
prenhière et même de vi:ale impcrtan- 
ce. pour le Canada: l'arrivée des Jé- 


désoitigrantes | 


plié au Canada “uvres de bienfai- 
sance et d'apostolat social. Il s'agit de. 
le feu sur la terre”; et ce sont 
les âmes qui se retirent dans la soli: 
tude qui l'entretiennent 
nité. Aussi fondèrent-fis 
“retraites fermées”. Des 
vrirent à Montréal et à Québec, d'au- 
ont suivi. Tout se régénère sons 

surnaturelle de la grâce, L'A- 

de la Père, les Ligues du 
Sacré-Coeur, l'Association catho]ique 
de la Jeunesse et des Voyageurs de 
commerce, l'Action paroissiale, l'Eco- 
le sociale populaire, le “Catholic So- 
ilal : Guild”, le “Catholic: Säilors’ 
Club": tout se vivifié dits cés foyers 
brûlants où l'ésprit de saint - Ignace 
dirige tout vers la plus grande gloire 
et ic plus pur amour de Dieu... 


Fhuma: 
euvre des 
s’ou- 


r 


“Favorisons de toutes nos forces naissance de ses 


l'éclosion des vocations religieuses et 
souhaitons à ia Compagnie de Jésus 


l'éternelle jeunesse de l'Eglise qu'elle haute portée, 


sait toujours 


tes” 
PadtEmile DUMONT. 
—— —— 0-2 B— — 


COLONISATION‘ 


— GREFFÉE SUR 
… LA RELIGIO 
A WAKAW, SABK. 


Le jour de la canonisation de la 
Petite Thérèse dé l'Enfant-Jésus,' 
l“Echo de Paris” publiait un appel en 


defendre aux avant-pos- | Mélançon qui le baptsä sf jolfment. 


|: PRG 
Lt ; À 
sv @u x 


rte one 


“EN SEREZ-VOUS? 
eut è ns ù < 
Notre confrère Léon Gray, de l'“Ac’ 
tion Catholique”, qui: fit le premier 
voyage de la Liaison Française, l'an. 
née dernière, relève très heureuse- 
ment le caractère de ces pèlerinäges 
vers l'Ouest. On sait que là seconde 
excursion de la Liaison Française est 
sous le patronage de l’“Action 
Catholique”. F , 


En vérité, elle fut heureuse cette 
trouvaille de la Liaison Française, M. 
l'abbé J.-A. Ouellette mérite la recon: 
compatriotes pour 
avoir conçu ét, surtout, réalisé üne 
première fois un projet d'une aussi 
tout cômme M. Claude 


‘Rien n'est beau, rien n'est récôn- 
fortant, rien n'est lutile comme cette 
course transcohtinentale, comme ce 
voyage à là côte du Pacifique. Ce 
pèlerinage de l'Est vers l'Ouest est 
une saine coutume qu'il importe d'éta- 
blir à demeure; tous les ans, 1] nous 
rapprochera. de frèrés réputés Jadis 
inaccessibles, de frères qui ont nogre 
fof; qui ont notre langue, qui ont notre 
sang, qui ont nos espérances. Les 
voir nous est ufè joie; nous recevoir 
est pour eux un encouragement. 7 

Véritables héros 

Les gens de là-bas vivent dans la 

lutte, sous la direction de chefs pré- 


faveur de ce qu'il déclarait être “le | ceux comme les belles choses qu'ils 


premier sanctuaire que l'on construi- 


défendent dans l'éloignement: le “Cre- 


: 


sait en son honneur”, dans le seizième : do” catholique, a langue francaise, 
arrondissement de la capitale jran- | les institutions séculaires de chez 
çaise. On serait probablement bien | nous. Ils sont les héros de notre épo- 
surpris à Paris d'apprendre qu'une | que. Leur existence est faite dé résis- 
humble campagne de l'Ouest canadien | tance pacifique et de discrètes con- 
peut lui contester son titre à la prio- | quêtes, cependant que la nôtre se 0m- 
rité sous ce rapport. En effet, il y | plaît dans une quiétude peut-être sté- 
as déjà longtemps qu'un jeune prêtre, | rile et même périlleuse, profitant avec 
de, langue. et dé mentalité francaise 5 un certain égoïgme de sacrifices an 
en dépit de son nom, l'abbé Narcisse ; ciens. A la table de famille, nous 
Burrell, prépare les voies pour l'érec- |'nous contentons de n'être assez sou- 
tion dans sa paroisse d'un sanctuaire | vent que des commensaux repus, ou- 
digne de sa bienfaitrice, la Petite | blieux. Il est si facile et si humain 
Fleur de Jésus, pour lequel des aumô- | de tendre la -voile au bon vent, de 
nes lui arrivent de tout le Canada et | céder à la vitesse acquise, à la force 
même des Etatk-Unis. vive. 

Ce sera un bel édifice en brique me- Pourtant, c'est nous aimer pure- 
surant, avec la saecriatie, pas moins | ment que penser à ces frères lointains 
de 185 pieds de long sur 55 de large. | et les subventionner sans nous frop 
Le soubassement, où la crypte, s'en |abpauvrir. Avant longtemps, cette În: 
construit actuellement, et servira d'é. | flnence amie de l'extérieër pourra $e 
glise paroïisstale jusqu'à ce qu'on ait | retrouver au Parlement central d'Ot- 


suites dans la Nouvelle-France. En 
prévision peut-être de leur apostolat 
futyr auprès des indigènes de tout le 
ites 
avaient eu l'insigne homfeur d'être 
lés premiers religieux missionnaires 
à füuler le sol du Canada actuel, car 
où les trouve en Acadie dès 1611, à 
Port-Royal puis à Sainf Sauveur, exer- 
cant leur zèle apostolique auprès des 
‘Souriquois et des Ethemins. 

Leur ärrivée à Québec en 1625, sur’ 
l'invitation expresse des Pères Récol 
lets, fut, nous venons de le dire, -un 
événement de première ét même de 
vitale importance pour le Canada: (a) 
d'abord parce que sans l'appui de leur 
présence la- France eût abandonné sa 
colonie naissante, dont le poids lui 
dovénait trop lourd: (b) ensuite parce 
que chargés seuls des intérêts reli-. 
gieux de la colonie pendant de nom. 
breuses années, et des missions în- 
diennes pendant près de deux siècles, 
es Jésuites furent les intrépides h3 
hauts de la foi à travers toute l'Amé- 


.— Fique du Nord. “fn ne doublait pas 


un cap, écrit Hancroft, on n'exploitait ' 
pas une rivière, sans qu'un Jésuite 
en tête ne dirigelt l'expédition” 
Le plan. des Jésuités | 
Faire triompher l'idée missionnire 
sur l'idée mercangile, afin d'assurer ls 
colonisation et l'évangélisation du 
pays: ‘tel était l'objectif des Jésuites 
Pounceels, il fallait astreindre les com 
pasuies aux obligations de leur char 
te: ét3blir solilement le peste de Qué 
bec, où l'on bvvrirait écoles: et. häpi' 


établir en permanence et procéder à 
la transformation graduelle des In- 
diens comme dans les “réductions” 


à créer. Les distances à franchir, le 
climat rigoureux, la langue compli- 
quée des sauvages, leur tempérament 
beilliqueux et leurs moeurs barbares, 


tout conspirait à rendre exceptionnel- 


lement difficile, et même, en ne comp- 
tant que sur les forces humaines, à 
peu près impossible l'exécution de ce 
programme apostolique. Ta 

Pour réussir dans cette entreprise, 
il fallait prier, faire prier‘et, par une 
propagande intensive, intéresser. la 
France entière aux missions du Ca 
nada: les gouvernants, lés grandes fa- 
milles, les instituts religieux, les cul- 
tivateurs, les artisans. Les “Rela- 
tions” annuelles des Jésuites furent 
le moyen hamain qui suscita en Eu 
rope cette ardeur de prière et de dé- 
vosement. 

D'accord avec Champlain sur le but 
à poursuivre, les missionnaires se mi- 
rent ”"Alissitôt à l'oeuvre avec ardeur 
pour améliorer l'état matériel et spi- 
rituel de la colonie, et alors commen- 
<a. dans l'histoire du Canada, ce que 
les historiens appellent “la période des 
Jésuites”. “Cette période des Jésui 
tes, dit M. Frank Basil Tracy, cousti- 
tue une sorte d'interrègne. Richelieu, | 
bien sûr, était encore vivant, mais fl 
s'octupait peu du Cinsda ét faisait 
peu pour lui: La Salle et Frontenne 
étaient encore À venir. Dans pette 
période, on trouve que l'intérêt prin- 
cipal se coticentre sur la cartière d'ün 
certain nombre de Jésuites. La colo- 
nie n'avait pas d'autre histoire.” 
é Le retour des Jésuites ÿ 


les fonds nécessaires pour l'érection 
du temple propremerit dit.  - 
Que disje? Lé jour même de la 


de Lisieux, un pèlerinage, très proba 
biement le premièr du genre dans le 
monde entier, réunissait quelque 4,060 
personnes formant une procession de 
presque un mille de long au lieu choisi 
pour devenir le centre de sa dévotion 
eu Canada, sinon en Amérique. 
Cette locülité porte un nôm étrange, 
probablement d'origine -indienne--qui- 


a la curieuse propriété de -se lire d® » e: de déplorer la pénurie de l'immigra- 


la même manière af'on le prenne de: 
gauche à droite ci Le droïte à gauche. 
C'est Wakzw, :.ation assez importante 
sur la ligne du Canadien National, en 
Saskatchewan, et non loin dé la ri 
vière du même nom.. Bien que cette 
paroisse ne compte ex ce moment que 
dix familles canadiennes, elle est con 
tiguë -à une région absolument fran; 
çaise, puisqu'elle tonche d'un côté à 
Bonne-Madone et de l'autre à Relle- 
vue, centre florissant d'agriculture qui 
confiue  Iûi-même à Batoche, Saïint- 
Louis et Domrémy, sans compter le 
Lac Canard et Marcellin, deux belles 
paroisses de l'autre côté du fleuve. 
De fäit, on peut dire que c'est, coï- 
me étendue, la plus importante région 
française de toute la Suskatchewan. 
Hi ne serait done que naturel d'essayer 
de l'agrandir encore en développant 
le noyau canadien qui se trouvé déjà 
su ceutre du pèlerinage, ce qui ne 
devrait pes être difficile puisque les 
nouveaux colons. seraient ainsi à l'en- 
trée d'un district peuplé de gens de 
leur langue à peu près exclusivement. 
Aussi est-il facile de comprendré pour-. 
quoi son curé m'en écrivait récem- 
ment: “Je prie la Petite Thérèse de 
m'envoyer d'autres familles canadien- 


W \ 


1ses propres foyers pour remplir ses 


tawa. La Puissance du Canada offre 
un dualisme merveilleux: elle se dres- 
se sur des assises, solides comme le 
; te 
çaise, la race saxonne. Celle-ci compte 
autant sur la vieille Europe que sur 


cadres; fautre se repose quasi totale- 
ment sur ses proffiques familles, sur 
l'armée tranquille, encore que pas tou- 
jours... muette, dos berceaux. 
Ce n'est point ici l'heure de réerlt- 
î contre l'Etat où des subalternes 


tion latine, l'apport presque  insigai- 
fiant, du point de vue numérique, ‘Ces 
groupes français d'outre Atlantique. 
Pourquoi cette craïnte apparente ou, 
réelle chez les francophobes? Pour- 
quoi fermer toujours et ebstinément 
les yeux sur l'histoire de in fidélité 
canadienne-française ? Yourquoi dé- 
hier pratiquement notre traditionnel 
espett pour tout ce qui appartient à 
anti rui, notre générosi:é native et, par- 
lois, démesurée pour les minorités? 
Transefivous ‘deux phrases de M 
Pope, rappelées par l'hon. M.: Rodoi- 
phe Lemieux en juillet dernier eux 
membres de la Liaison francçceise en 
visite à Ottawa: “Voulez-vous garder 
intact au Canada le patrimoine bri- 
tanrique? Eh! bien, semez la frentiè- 
re d'Iots canadiehs-françats.” 
Réplique du Québec 

Et nous irons à nos compatriotes 
de l'Ontario et 4e l'Ouest, aussi long- 
temps qu'ils ne viendront pas à nous. 
Ces -<froupes intéressants nous app“ 
raitront dans une ambiance nouvel 
qu'ils disent pareille À l'ancieune-e 
dent la physionoruie générale ressem 
ble souvent, nous l'avons 
l'an dernier, à celle du Québec, 


ue NUS nt nes mue LAN LT Lie: L] 


IT 
k 


hrs 
il 


5 
j 


31 
a} 
Hi 
1 
: 


; 


là-bas, au lieu de battre le tarvin des 
avenues ,“yankees” ou de s'interner 
dans des usines parfois plus dépri- 
mantes-que rémunératrices? Tant de 
Canadiens français sont bâtis pdür le 
grand air, les vastes. horizons; ils 


D'autre part, il se trouve à Saint- 
Boniface, à Gravelbourg et à Edrmion: 
ton des institutions, véritables boule- 
vards de la race dont les besoins fn 
tellectuels ct pécuniaires sont immey- 
ses cornme les plaines qu'elles dessacr- 
vent. Les ecclésiastiques, des profes- 
seur$ idoines, des colons vigoureux, 
des cultivateurs qui veulent travaïñler 
un peu, des scribes et surtout des 
lecteurs pour les oeuvres de presse 
locale, des bienfaiteurs qui aident aux 
organisations mnécessairés, sont .-n 
pressante demande. On oublie trop 
que dans une région neuve il faflle 
tout créer. k NE, 
La Liaison Française est le ciment 
qui soudera les uns aux autres ces 
éléments précieux que: dissémina le 
hasard des fondations successives, 


après avoir ‘vérifié les besoins’et s'ê- | 


tre employée à répartir les forces qui 
assureront l'équilibre social et fran 
Çais: Pour la deu fois, elle s'af- 
firmera en juillet prochhin, malgré les 
exodes pieux qu'a déterminés l'Année 
Sainte, malgré les excursions similai- 


rés qui la complètent et la prolongent, 


blntôt qu'elles ne la boudent er mes- 
quines et an otiques rivales. Sur 
elle, l'Archevéque de Québec va jeter 
le lustre de la pourpre cardinalice; 
sur elle, les Evêques de là-bas vont 
renouveler leurs fécondantes bénédic- 
tions; sur elle, l“Action Cathotique” 
va étendre sa modeste sollicitude. 


Ceux qui ont voyagé seuls connais- 

sent ‘la monotonie des trajets pro!on- 
gés. Par contre, säit-on les charmes 
reposants de ces radonnées collectives 
qu'orsanise là Liaison Française? Au! 
quelle aiubiance amie, renouveianté 
Yraiment, fut celle de 19241: 
__Le programme, élaboré par des ex- 
perts, vous prebd au lever pour vous 
abandonner le soir; il vous tient sans 
vous asservir; “il condense dans une 
seule -journée l'attrait et l'utilité de 
toute une semaine: fl distrait par ses 
ingénieuses divérsions: haltes nom- 
breuses et habilement calculées, ré- 
ceptions enthousiastes tant aux gares 
que dans les banquets, visites aux 
édifices pubiies, courses gratuites en 
automobile à travers les campagnes 
profondes, qui genflent vos poumons, 
bistrent un peu le visage et remplis- 
sent vos yeux de visions inédites et 
grandioses. 

Une gaieté du meilleur aloi, que sou- 
tiennent les têtesitêtes savoureux, 
les historlettés ‘ordinairement dralatj- 
ques et la beauté des paysages am- 
biants, anime lés passagers. Le eon- 
voi ressemble à uue :portior-Ambulan- 
ie du Québec; 11 reniplace également 
le logis familial. avec ses fauteuilà 
vecueillants, sa table variée, ses 
Ces proprettes ‘et les mille et une 
at:entions des domestiques. Vous êtes 
chez vous, par tout le Canada, dans 
le mystère de la puit comme sous le 
beau salèil de la plaine. Et l'an res- 
pire d'aise se croire ainsi 
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les canadiens. Fous 
Nous savons ce que cela veut dire: 
“un catholique canadien”. Cela ne 


‘ dtre… un catholique éana- 
dien vivant la foi catholique, Voilà … 
De ce fait14, Nous avons uné preu- 
ve dans votre présence même À Rome. 
Car il vaut vraiment être de bons ca- 
tholiques pour venir d'un pays sf loin- 
tain; et en vous-voyant ici Nous ne 
pouvons pas ne pas penser aux sacri- 


fices_de toutes .sorteg" que plus d'un. 


parmi vous a dû s'imposer pour 
lei. 

Nons disons des sacrifices de toutes 
sortes, et 1} nous paraît impossible 
que certains n'aient pis dû s'imposer 
pour cela .même des sacrifices maté- 
. Nous savons un peu ce que c’ést 
de faire de longs voyages, les efforts 
et la discipline que cela réclame. Nons 
savons que le vôtre est bien organisé, 
ainsi qué Mgr l'évêque de Frince-Al- 
bert nous l'a dit tout à l'heure. Mais 


veñir 


pi 
sement des pratiques de dévotion de 
l'Année Sainte. C'est encore un ex- 
emple de bonne édification qui d'atouts 
ainsi à tous ceux qu'ont donnés déjà, 
ét que donneront dans le courant de 
l'année jubiliaire, tant de pèlerins ve- 
pus ici de tous fes pays du monde. 


.: C'est une chose agréable, en vérité, ‘ 


que la manifestation si éclatante d'un 
sentiment si bon, si pieux, si saint, 
que cette aspiration de tous vers une 
plus grande purification, vérs une plus 
profonde sanctification, vers un vérita- 
ble renouvellement de la vie chrétien- 
ne, tél que nous l'avions voulu quand 
Nous avons ouvert largement à tous 
les fidèles pour l'Année Sainte les tré 
sors de la grâce du Christ d'où nous 
viennent toute vie et tout salut. 
Nous vous félicitons de tout coeur, 
enfants très Chers, de ces nobles sen- 
timénts, ét” Notre bénédiction vent 
tomber tout d'abord sur ces bonnes 
résolutions et ces bons” propos que 
vous avez apportés sans doute en ve 
nart ici, mais qui séront encore for 
tifiés dans cette ville où tout respire 
et appelle la sainteté. | 7" : 
Vous avez pu voir ici ce magnifique 
spectacle où vous allez entrer vous- 
mêmes, où vous allez faire votre pat- 


Otre #)i Declacte où 


rendent 
caâtholicité, la sainteté de l'Eglise ca- 
tholique. ? 

‘Vous vons êtes rehcontrés dans les 
basiliques, dans les autres sanctuaires, 
däns la maison du pêre — duns votre 
maison — avec d'autres pélerins ve- 
nus de par des Suisses, dés fran- 
cais, des frlandais, des lanois, dés 
Norvégiens, des Roumains; | tous 
* précisément ci en ‘méme 
temps que vous, 


le labyrinthe des montagnes, des Ro- 


cheuses par exemple, au pied de pics |‘ 
nelgeux, le long de précipices béants | 


et néanmoins inaffensifs, au-dessus de 
rivières qui chantent ou qui tascadent 
C'est le maximum d'avantages . pour 
un minimum d'éxigences. 

Pour plusieurs, sans doute, le point 
de vue patriotique primerg l'aspect 
simpiement touristique. 
les, que pourfend avec indifférence Ïe 


convoi rapide, sont hien yôtres; elles | 


furent le lot des découvreurs, la con- 
quête des évangélisateurs, le butin des 
martyrs. Des parents habitent en <e 
terrestre paradis, chargé de minerals, 
chârgé.de moissons, chargé de soleil, 
chargé d'air pur; 1ls relient l'Atianti- 


tot qui sauve, de ja foi qui tait 


travaille si' courageusement sous Île 


‘vous avez dans Ja 


‘tellement visibles l'unité, la 


Ces merveil: 


saints, À vous-montier des npôtrés pa 
l'exemple de votre yie chrétienne, sim 
plement maïs vraiment chrétiéhié: 


C'est sur toltes ces bonnes résolé. 


tions, sur tous cès -bons propos 
Nous voulons toût d'abord faire 
cendre 1à bénédiction que Nous appè- 
lons de tout cogur sur vous Ious. 
Ceite bénédiction, Nous l'a 
avant tout sur l'épiscopat @ 
dont ous avons ici une si betle 
gation, et sur ce clergé cantdien 


direction de l'épiscopat, sur cet, 
copat et sur ce clergé auxquels ri 
tent dans une si large mesure. 
rité et la grandeur du eù L du: 
canadien. 4 RE EU. 
Nous appelons cette bénédiction sur 
lours personnes et sur vos | SOI , 
et en même temps sur tous ceux 
où 


coeur, sûr Vos villes, sur vos _ 
sur vos maisons, sur tous ce “5e 
vous y avez laissés, sur our 
hada enfin. Comme il est grand}. 
partout, pénètre partout... LA 
Après avoir dofné sa bénéfietion, le 
Saint-Père reprend la parole: ' 
“I est bien entendu, dit-il, que par 
cette bénédiction Nous avons béni 
tous les objets de piété quev dé. 
sirez voir bénir. Is sont maintenant 
bénis comme est béuie aussi la mé- 
daille qui vous a élé remise à chacun. 
Cette médaille vous rappellera tou- 
jours cette si grande chose qu'est vo- 
tre voyage à Rome, elle sera pour vous 
un souvenir du Père qui vous l'a don- 
née de $a main. 


m 


| doivent porter Notre bénédiction & 
toutes Tes Ames dont ils ont la ch#rgé” 


: Le français dans POuest 

‘ L'Action Française (Montréal) : 

Nos compatriotes des trois provin- | 
ces de l'Ousst, Manitoba, Saskatehé. | 
wan, Alberta, ont méinténant dal 
leurs éco'es, le concoürs jan: 
On sait qu'il & 


français. 
une 
dictée et une composition littérairé, 
avec proclamation des lauréats etat 
tributfon de prix. De'télles initiatives 
sont admfrables, non seuléfnent pour 
la plus grande efficacité qu’ 4 
rént à l'enseignement. dù 
mais 
victions qu'elles doivent 


les jeunes esprits. Comment les ) AR 


ment des questions! de grammaire, 


Canadiens fränçifs de Mes À + 
râlent-ils ne-pas appredre # ré 
grande estime, la langue ie leufs | 
pères défendent au prix de téls 


ment nous, 
du Québec, ne monterlons-nous 
sur lequel, là-bas, où ve 
ment? : "RE A 


Dormir ou aller en prison 


Le casmunisme est là mort de tou : 


‘A Moscou, les autorités 
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“'Léd ‘autres artistes bp greg 
| labent fariament au succès de là soirée. 


= 


M. Rodolphe Bélanger est tout à fait 
4 


Ses réparties spirituel- 
“emportements"” oût bien 
des lez spectateurs. M. René Ma 


WF ëit bien chez lui sur la scène, Sa 


pétite moustache provocante a, nous 
diton, capté bien des coeurs. 


led rôles plus modestes, mais non 


s difficiles, étaient tenüs par M. 


Etes 


ln tournée et-1l mérité Certaine- 
bdes éloges pour son tâlent d'ac- 


ateur discret et intelligent. 


… Quant à M. Hector Allard, il ne ren-, 


que des succès. Le-pu- 


: Le aime sa voix expréssive et sym- 


pathique, et les rappels pe Jui man- 
"LA R. P. Boyer, +, OM. , qui: remplace 
M.d'abbé Saint-Amant, actuellement en 
voyage dans l'Est, remercia les acteurs 
et dans quelques mots rappela les dif: 


- ficultés de la presse cätholique et le 


dévoir,\pour tous, de soutenir l'oeuvre 


de 1x Liberté, défenseur de nos droits. 


M. Norbert Jutras remercia le R. P. 
curé et toutes les bonnes gêéns de Lo- 
rette de la superbe réception faite à 
la tournée ét les félicita. du bon ordre 
qui avait régné pendant toute la soi- 
rée, en dépit de l'exiguité de la salle. 


L] L] La 
.1 convient de dire un mot du co- 
pieux banquet servi aux artistes et 
à quelques invités, Le service était 
fait par six jeunes filles de la parois- 
se, ayant un umiforme noir et blanc 


. ges qut faisait un joli coup d'oeil -— 


'on le demande aux acteurs! Les 
érents plats au fumet si alléchant 
rent gracieusement donnés par les 

ssiens. Mentionnons tout spécia- 
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Le centenaire du petit sémi- 
_naire de Sainte-Thérèse 


|tainte Thérèse — Le Le petit séminai- 
re de Sainte-Thérèse a célébré le cen- 
tenaire dé sa fondation. 

Cette maison est au nombre des ins- 
titutions d'enseignement classique qui 
ont accompli et poursuivent une o4u 
vre éminemment nationale dans la 
province de Québec. Depuis cent ans, 
le collège fondé par l'abbé Ducharme 
a formé plusieurs générations de ci- 
toyens distingués qui ont contribué 
au maintien et à la plus grande vi- 
gueur de la, française, de l'âme 
religieuse, de l'eulture ‘intellectuelle 
du Canadien français. 

Mgr Antoine Nantel, né à Saint-Jé- 
rôme et qui a atteint le bel âge de 85 
ans, vit encore dans le petit séminaire 
dont il a connu le fondateur et dont 
il fut le supérieur pendant de’ longues 
années. Dans sa verte vieillesse, Mgr 
Nantel survit au beau et lointain passé 
du petit séniiriaire de Sainte-Thérèse; 
11 demeure le vénérable témoin de son 
histoire; il.en rappelle les oeuvres 
pombreuses et bienfaisantes auxqual- 
les ft a si largement contribué. 

Læ délégué apostolique, le lieute- 


nant-gouverneur, Mgr Langlois, évêque 


auxiliaire de Québec, le premier mi- 
nistre et le chef de l'opposition. de JA 
provisce étaient au nombre des per- 
sonnalités présentes. 

Mgr'A-A. Cherrier, P.A, vicaire 
général de Winnipeg, ancien élève de 
ds gp a prononcé * ün discours 

“Le Collège et. son rayonnement 
ni l'Ouest Canadien”. 
—— 4-2 ——— 


Grandes fêtes à Hull 


Hull +- La population de Hull a 
célébré deux anniversaires importants 
de son histoire, le 125me anniversaire 
de sa fondation et le cinquantième de 


. M. PIERRE MOISAN, 
52, rue Front, Sherbrooke, P. Q. 


Aux hommes qui sentent leurs forces 
décroître et souffrent de maux de 
reins sont recommandées les 
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‘Rattleford — Au cours de la célé- 
‘bfation dir second “Stampede” de Bat- 
'tleford, ent lieu dans le parc Memo- 
rial le dévoiiement du monument en 
souvenir de la rébellion de 1885. L'o- 
rateur ‘printipal fut le juge Howay. 
président de la commission des sites 
historiques du Canada, qui plalda vi. 
goureusement en faveur de l'union 
entre les divers groupes de l'Ouest. 

Il y avalt présents des quantités 
d'Indiens. ; 

Au lac Grenouille, théâtre du nias- 
sacre de deux missionnaires oblats et 
de p;"sieurs blancs, on à également 
dévolié une tablette-de bronze sur un 
monument en pierres. Des discours 
ont été prononcés par le juge Howay, 
W.-B. Cameron, le professeur Morton, 
de l'Université de la Saskatchewan, 
etc. Le chef Napayo, de la tribu des. 
Cris, a protesté des bons sentiments 
des Indiens envers les blancs. 

Le! 10 juillet, un monument sembla- 
ble sera inauguré à Batoche. On es- 
père que les excursionnistes de ja 
“Liaison Française” assisteront à la 
cérémonie. . * 

al PP à U 

Le meilleur laboureur du 

Mauitobs 


Roand, Man. — Eye. Martin, de 
Roland a gagné pour la troisième fois 
la coupe annuelle Sir Daniel McMil- 
lan, accordée au meilleur laboureur 
du Manitobé, dans la classe des char- 
rues à mancherons, au concours pro- 
vincial de labour tenu à Roland, fl 
a obtenu 89%. M. Martin a commen- 
cé sa carrière comme laboureur il y 
4 29 ans à Oshawa, Ont. 


22 2 —— 
Le général Gouraud fait l’é- 
loge des troupes cana- 
diennes 


Vimy, France — Parlant à l'occa- 
sion du dévoilement d'un monument 
en hommage aux troupes coloniales, 


Je général Gouraud a mentionné spê 


cialement les divisions canadiennes 
grâce à l'héroïsme desquelles la con- 
quête de Vimy à pu être faite. 
D ——— 
Dufault ira en prison pour 
la vie 


Ottawa — A la suite d'un nouvel 
examen dela cause Dufault-Messier, 
les, deux assassins d'Emile Pelletier, 
de Sorel, en novembre dernier, la-pei- 
ne de mort d'Herménégilde Dufault a 
été commuée en celle d'emprisonne- 
ment à perpétuité. Quant à son com- 
p'ice, Henri Messier, il a été pendu 
vendredi matin. Pelletier, un boucher, 
avait été attaqué près de Sainte-Vic- 
toire et avait été’ grièvement blessé. 


express, se mit à crier très fort: 
— imbécile! Imbécie! 


Aussitôt, à, chaque portière, des 
têtes dpparaïssènt pour voir ce qui se 
passe. 


- — Tiens, fait notre farceur, c'est 
curieux comme 11 y a un tas de géns 
qui portent le même nom. 
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Au bout de deux heures, la lune, 
enfin, voulut bien se montrer. 


| Warnés per ln rent Dérebqus AN uit ave 


— Eh bien! lui dit son père, tu es Paquebots luxueux — Cuisine insurpassable — Service excellent 
gro jan À “ER * * Rétenez vos billets de bonne heure 

— Non: € ean- rre. x 

—— Pourtant, lui dit la mère, tu vois Pour plus d'informations, s'adresser à à 

la lune. sx . W.-C. CASEY, 

Et Jean-Pierre rugit:, 264, RUE MAIN. “ à $ + _… WINNIPEG, MAN. 


+ veux la voir de l'autre côté! 


[Ha des Faites pour Hommes et Enfants | 


Habillements 


Soyez 'kport!_ Habiliez-vous-comm 
qué votre voisin. 


vôtre poche l'argent épargné sur 


HABILLEMENTS, valeur $25.00, 
BOUT... y canpers tas ss ATEN 


HABILLEMENTS, valeur $30.00, 
LT RD Rd GE De re Ep TA 


HABILLEMENTS, valeur $20.00, 
pour 


nement ausanns me 
“ 


Mous pouvez le faire et vous avez encore dans 


pour le sport 


e un sport! Paraissez ausst bien 
habillés. 


nos prix de vente, notre Vente de Juin. 


tabillements de travail 


Les ponaE qui travaillent pour leur famiiie méritent d'être bien 
Nous vous aidons à l'être à peu de frais et bien, par 


RU $12.50 MABILLEMENTS, valeur 8160 | |, $9.50 
_ TR NU DE Recette A ONE Ÿ € 7.1 D 
PR $500 mens. SM D0: 


CEST UNE VENTE DE 10 JOURS SEULEMENT 


SPECIAL a 1 


“Ace d Articles 
pour Hommes 


Chemises habillées pour hôm- 
mes, avec collet sé- 


paré. Rég. $1.50, pour 95 


Chemises habillées pour hom- 
mes. Rég. 52.50, 


ar ris $1.45 


Chemises habillées pour hom- 
nes. Rég. $3.00 


 HÉPENT EEE $1 95 
ah M "6 1.00 


pour 
Bas æn lille pour hommes, 


toutes les couleurs. .45 


Rég. 75 sous, pour.. 
Bas en soie “Art” pour Hom- 


“SPECIAL No 4 
Habillements en. deux 
morceaux pour hommes 


$18.50 


Pure laine 100 pour 100, com- 
plets en homespun gris pour 
hommes,  Vestons doublés en 
tissu lustré et genre sport. Cette 
nuance de gris est tout particu- 


Habillements d'été, en 
tweed, pour hommes, à - 


$9.50 


Complets bruns et gris, dans 
couleurs et pesanteurs moyen- 
nes. Veston, gilet et pantalons, 


tout est inclus dans ce bas prix, complet. 


SPECIAL No 2 
Occasion d’habillements 
pour jeunes gens, à 

* «612.50 


Une autré grande valeur dans 
les complets pour jeunes gens, 
tout nouvellement sortis de chez 


SPECIAL No 5 
Habillements gris pour 
jeunes gens, à 


$19.50 


extrêmement joli, d'une valeur 


“Je souffrais de maux de 
reins depuis une couple d'an- 
nées; j'avais aussi des dou- 
leurs de côtés, ma digestion 
m'incommodait et je me sen- 
tais fatigué tout le jour ; le 
soir surtout j'étais arassé.. 
Les Pilules Moro me furent 
alors recommandéés par un 
compagnon de travail et je 
suis heureux de les avoir 
employées, parce qu’elles 
m'ont fait vigoureux, fort et 
dispos ; comme aux meilleurs 

ours”. M. Pierre Moisan, 
LT Front, Sherbrooke, P. ©. 

Les reins en bon état doi- 
“went clarifier le sang et lui 
parmis de porter dans tout. 

organisme ses principes vi- 
vifiants; mais lorsqu'ils sont 
faibles ou malades leur rôle 
est renversé; alors les dé- 


_chets de la combustion ne sont plus rejetés par les urines 


sagas toutes ces souffrances. 


et les poisons du. sang envahissent les tissus et font 

out leurs ravages. Les maux de reins,.de côtés, les 
és dans les articulations, dans les épaules, les bras, ‘ë 
scles em souvent pas d'autre origine. 
oro, qui font du sang nouteau, préserfent les ‘hommes . 


Pilules 


‘ 


* :” es Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de remèdes. Nous 
et enverons aus per la ponte, au Congde st aus Exats-Unis, eur réception du prix, 


L 2 


.| destination. 


Îl était mort quelque temps plus tard 
à Montréal. 
——— 24020 -0— 


2,000 bisons vont prendre la 
clef des des champs à 


V'aterways, Alta — Deux cents bi- 
sons du parc de Wainwright ont été 
transportés par chemin de fer en wa- 
gons à bestiaux jusqu'à Watérways et 
de là embarqués dans des barges sur 
la rivière Aathabaska. On va les 
transporter jusqu'à la Butte, où ils 
seront mis en liberté, Dix convois 
semblables vont être organisés jusqu'à 
ce que 2,000 bisons soient rendus à 
La distance à parcourir 
est de 806 milles. Ce voyage extra- 
ordinaire suscite un vif intérêt parmi 
la population. 

D — 


Pirie ne sera pas pendu 


# Ottawa — Le gouverneur en conseil 
A commué en.un emprisonnement à 
ivie la sentence de mort qui avait été 


‘imposée à John-Buchanan Pirie, con- 


vaincu du meurtre de sa femme et 
de ses deux enfants. 11 devait être 
pendu vendredi dernier. 


= — 2 e-0— 
Désespoi"et folie 


Swift Current, Sask. — Charles Fox, 
un vétéran dé’ l'armée impériale, a 
été trouvé ‘dans $à maison avec une 
entaille mortelle À la gorge. Il «a 
laissé une lettre indiquant qu'il avait 
perèu la raison. Il éemandait à sa 
femme de donner son corps à une com 
paguie de prêts. sur hypothèque. 


mes-—Rég--$1.00-——— 


elles de pantalons 


Pantalons en "worsted pour 
‘hommes — Wborsteds rayés, 
doux, qui ne prennent pas la 


“poussière de l'été. $3 95 


Rég. jusqu'à $6.. 


Pantalons de toilette pour 
hommes-Très belle qualité 
de tweed et de worsted. Tou- 


nine $4.08 


Pantalons de sport pour hommes—Homespun gris pure: 
laine, avec passe-ceintures et retroussis 


pantalon en dun por tomes! 62,45 


RATES rayées “Headlight"” pour 
dans les grandeurs 


Pantalons de travail pour 
hommes, à 


$1.95 


Tissus très forts, rayés et herring- 
bones, meilleur marché que les sa- 
lopettes 


Pantalons en tweed pour 
. hommes, à 


$2.95 


Bons tweeds importés et whipcords. 
Toutes les grandeurs Bru et 
éris inélés. 


t 


vétements pour hommes au Ca- 
nada. Ils paraissent le. double 
de leur prix. 


aire. Nous recommandons for- 
tement ces complets pout leur 
durabilité, 


v 


. SPECIAL No 3 
Habillements de sport et 
de golf pour jeunes gens 


$16.50 


Homespuns gris, herringbone 
vert, bruns mêlés, plusieurs dif- 
férents modèles à choisir. C'est 
maintenant le temps de vous 
procurer votre complet de sport 


SPECIAL No 6. 
Complets pour jeuneg 
. gens. Rég. $45. pour 


$22.50 


Cômplets à deux pantalons pour 
jeunes gens. Rég. $48.00, 


lièrement ue à ce Rene de 


Un assortiment de complets gris $ 


de 530 à 40, qe nous avons ré- 


Occasions d'Articles 
pour Hommes 


he AGE 
Ganfelets et gants pour hom- 
mes, en peau de che: 

95 


val. Rég. $1.60, pour.. 
Combinaisons athléti- 75 
ques pour hommes, à . 


Camisoles et caleçons en bal- 
briggan, pour hom- . 65 


MS, À; sert 

*Cheiniéés: un pour ha 
me, à 2. P1.25 
Ceintures en cuir pour hom- 


mes, Rég.. 32.00, : 50 


DORE, . os ns VER DIS € 


Jerseys pour garçons, .39 


Blouses bleu-marine et bleu- 
marine et rouge, pour gar- 


8 à 14 ans, -Régulier - 


#1.50, pour ...,.,,... 95 


127 complets de garçons — 
Grandeurs 6-7-9-12-15-17, Hé- 
gulier $12.00, 


Complets à deux pantalons — 


ur l'été. $24.50 ea = -11-14-14-16,  Ré- 
s | A4 qui una $8 95 
pe ht $4.95 Complets à deux pantslons, $10.95 


Très peses. Draps importés. 


$18.00, 


hommes, $3.50 et $1.95. Et vestons 
44 à 54 seulement. 


pi , 
Tout est à plus bas prix vs 


452 rue Main 
Ouvert le samedi soir jusqu'à 10 heures 
Ne Enseigne: te bieue 


Compiets de premier pan 


Grandeurs 44-35-36-57. 


Coupe très élégante, Hégulier jusqu'à 
Toutes les » PRAANÉE 


talon long #1350 


Péguier 3 


‘ Articles. pour garçons 


: Pantalons bouffants pour garçons, à : 


l $1 00 x : 


Un autre assortiment de/ bonne 
valeur à ce bag prix. 


La 
} 


Articles pour sarçoës- 


cons. Grandeurs 22 à %4.- 


OÙ F6 Aoit Jamais aitenff® que 1e 


tête, étaient abaissés à 515,11 en résul- 
terait l'ouverture d'un marché dont il 
serait difficile de calculer l'importance 
@t la valeur. LV. : = 


Cette déclaration ranime l'intérêt 


riaient à partir de $1.40 les 100 livres, 


très Éapacés, si° vous pe sayez pas 
wousien priver. La paille que vous 
connaissez n’a pas été inventée pour 


ques gouttes" de jus de citron, ou en- 


un pont et reprenûre :un autre #petit 
train spécial qui nous aiténd suf l'Ile 
de Pinawa: Nous avions déjà parcou- 
ru 67 milles, il nous en restait 23. - 


Electric” dans l'intérêt de l'utilité pu- 


[blique” C’est le cas de dire que nous | 


avons été reçus .royalement, ayant un 


to 2 c+ Forte À d 6 A 
FA [Franc bel Sn ignnsnn - 
{ x 4 s 


… 


marée ns s : 2 
DRULE EPS 


Bouv ilions— : rs à ; » 


Lu nipet Hydro Electrié”. Ms 4 ENCRES prets 
, Nous étions 350 dans le train, la MpYenS . nes es nes 85.25 —85. 
expédiés en Angleterre. live, arrivent à se créer cette dilata-| plupart professquis et hommes Le siffet de la compagnie de la Onlinaires <a «+» 1.8450—85.00 
LS MB AUTO . … |tion permanente du coeur droit, qui | faires, auxquels s'était jointe la “City Electric” annonçait midi comme : | Bouvilions engraisste— é 
“La OrandeBrétagne est prête à | Peut deenir une infrmité permanen- |fare Le Vérendrye dé Saint-Boniface. |nous arrivions à la Pointe du Bois De choix RUE Lea ee : 
absorber à peu ‘près tous les. bouts té, laquelie n'est certes Pas une garan- qui nous a fait entendre ses plus jolis Fanfare en tête, encore par une pluie BONS .......-sssiss 33.50—34 
que le Canada peut lui fournir, mais tie de iongévité. airs d'excellente musique. diluvienne, nous envabissons une salle Bouviiions à nero 
l'espace que les navires peuvent offrir| Puvez par petites gorgées, en con-| Le but de notre vôyage était de me-| à manger assez grande poer recevoir De ohôtx ..iu.5e. slt #3.75—$4.00 
Eh prenant 1a graine de 1 première | est insuffisant et les taux du fret sont | *®rYAnt chacune d'elles quelques. ins. | ler l'utile à l'agréable, c'est-à-dire de | les 350 voyageurs aflamés, où un diner Bons ..... PT PAUL #2.50—$3.50 
fs Île on est toujours certain d'avoir | trop élevés”, n déclaré le Dr JL Gris | tants dans votre- de l'a | visiter l'usine d'énetgie électrique en | #ceulent les, attendalt. ;Tout était dti ‘ 
-grais be + pans: maïs | dale, sous-ministre de l'agriculture, } TAler, iles | sem on si | bonpp et joyeuse compagnie. cn cr ar ac mn: Ste 33.005400 
fine à de 12 À 14 pouces ds | dans nne déposition qu'il a faite de-} "ous le es, aù de} A°10h. 30 now arrivons au Lac du à une des seize tables où vingt VAS ES RER pH 2 #2.50—92 75 
son ‘doit le couper par Ja |vant le comité pañlementaire spécial | Petits morceaux de glace, encore un | Bonnet, sur la rivière Winnipeg, qui| Personnes  s'asseyaient --conrensbig- COMME . scene eee #1.75—9225 
moi ou à 6 ou 8 pouces dé hauteur sur les taux océaniques, Le Dr Gris | *utre bon anesthésiant du larynx. a un mille de largeur à cet cudroït. ment, . 
Phe servant de la :moissonneuse; | dale ést d'avis que #1 les taux acéani-| E"itez les boissons glacées. Ne les | Trois milles au nord du village, Ia ri-| ‘M Giassco, le. gérant de la compa- TT PRE PORTE PT PUE S2%5--5225 
fl'empêchera de devenir trop long, | ques. qui sont actuellément de $20 par avalez, du moins, qu'à pelits coups | vière se rétrécit. C'est là que nous nous souhaite la bienvenue et Ordinaifés ......:.:...... #2.00—$2.50 


De couper, our. coin ocensionners une syncope par réfrigération brusque | Nous voilà donc montés dans nos |chef de file pour chacune des tables | #1* électrique qui éclaire la métropole | pe choix ................ $3.25—93.50 
Pa porte de grêle Au! aura lour l'expédition. expérimentale de! des plexus nerveux voisins, et cetie| wagons-observatoires, ainsi nommés | dans le but de visiter cette constraë. | %° l'Ouést, canadien, qui opère le| Bonnes .................. $2.50—$3.00 
la première et qui és de meil | boeufs faite en Angleterre par le mt-| syncope risque d'être mortelle chei| parce qu'ils étaient ouverts sur les | tion immense et l'outillage de la puig.| °*Ufa8e central, produit la chaleur | - 
Due A Eng sh mggeine. l'agriculture en 1923, | quejques-uns. La glace n'est accep-| côtés tout en étant recouverts par une | sance électrique elle:même, qui ont} *"* Poêles électriques, fait fonction | os ie decse 36:50—#8.00 
| APR GIE 000pd ana et dont les résultats sont consignés | able que si l'on n'est pas absolument | charpente de gros papier qui nous | coûté la somme fabuleuse de plus de | ”°* l°5 machines à laver, etc. NPD ETC TT NS LU 8$5.00—$6.00 
ou les trolwquails de la len détail dans le feuillet No 39 du | à jeun, tel je sorbet de nos pères, pris | protégeait contre une pluie battanie. | $4,500,000. Gomme consiasien, 2e ee RU ane sde ...82.00--$4.00 
somt-d'une couleur brune et que | ministère. L'expédition qui faisait] au milieu d'un repas copieux, pour| Qui n'a point vu cette route pitto-| La ‘slstté. à cette usine d'énergie | dre Avec mon ancien professeur de v é ARE 
la est-encorse verte. l'objet de cette expérience se compo-| stimuler les contractions d'un estomac : ; ‘ physique: “N'est-ce pas que cette ex- gs o4 Eh ss A 
per À la moissonneuse est pré | suit de boeufs fournis par les fermes | qui commence à se fatiguer. plication est extrémettent claire et | 0% ::"""" Fa UE Ride 
ble pour conserver 14] fraiîne et! hxpérimentales des différentes provin-|  jvitez surtout les boissons alcooli NÉS 8 tr : éminemment pratique ?” 2 a AS | Gare sie 
Ja réhdre plus facile À sécher. . * | ces, de l'Alberta à la Nouvelle-Ecosse. |‘ues. Préférezieur du thé, mie treù M Ide ‘4 Co Ltd Cependant, toute l'après-midi . les DS UE ue 
A@imoment,de la coupe, s'il s'égraine | Les taux de fret jusqu'à Montréal va-| fort ni trop chaud, additionné de quel- a n evator Im ny e | | averses tombaient par paquets d'eau, EUR nn TIRE sure 
p, on pèut épargner beaucoup À Moutons et agneaux— 
ICENCIES ET CAUTIONNES CS 


> en le coupant à la rosée, le 


soit $18.10 par tête pour les boeufs 


core une citronnade pas trop sucrée, 


COURTIERS EN GRAIN ET ACHÉTEURS 


SUR VOIE 


PAS à a: 


comme de plus bel, au grand désespoir 
des pêcheurs qui durent revenir bre: 


5 ou le soir. On ne doit faire les | venant de Lethbridge, Albéris, à 20 | nj exagérément fraîche. WINNIPEG" = | MOÛSE JAW CALGARY ‘  sAemATOON | |acues Jo me ous issé dire que | Moutons ordinaires Spread 
‘|-sous par 100 livrés où $3.02 par tête” ‘Bt surtout, pour ne pas augmenter > Références: Toute banque ou agence commerciale les poissons avafént bris congé ce | Afneaux bons :,%.:..,:. $1200-4 


diirèfe a'odeur peut être battu 


“tbnlin ordinaire et quand ji 


pour les boeufs venant d'Ottawa. Les 
taux du fret sur l'océan. étaient alors 
de 522.50 par tête, ce qui mettait le 
coût total par tête, au moment de la 


l'irritabilité de la zone de la soif, dis- 
pensez-vous, pendant les chaleurs, des 
sucreries qui “empâtent” la bouche, 
corime on dit (ce qui ést exact), et 


Avanées libérales, prompt paiement, nbselument Sable, meilleur résultat 
On s'occupe de placements et de 


Marquez vot/ÿ dodhaissement: Avisez MALDEN ELEYATOR CO: Lt 


commandes (Hedging Orders) sur 


jour-là. : 

C'est égal, À l'heure du dé pour 
retourner dans hos foyers, le soleil 
avait reparu dans toute sa splendeur 


: (BitotLadisg) x (4 ” d DAT S : ns | 
sec. On hjoute au’ moulin | vente-en Angleterre, à $50.79 pour les | naturellement des aliments salés. de AU au chant joyeux de T‘“Alouetté”. Porc d'étal .:.:/::7.. #13.20-913.47 | 
les rangées de derits du bas qui | boeufs de l'Alberta, à #43.48 pour ceux ; ua 227, page cet a ee — ù Téléphone A 9851. |! ‘Godilas BRUNET: | Bacon de choix’: 27... #12,00=#12.25 
atte'da noïinbré de 6 ou 8. On | vétiant de Winnipeg et à $34.71 pour -LaPLECHE, Surintendant 15 juin 1925. ee Très gras... #11.00—811.25 
es dents juste pour qu'elles ne | ceux venant d'Ottawa. (LE MELANGE DU SL ÉD -D—— Lourds : IE VAELIS ET) #10:50-—$10:75 
; hènét, pas et où ferme tout le | d e a — SR EEE : < 7" Près lourds 7.172. $11.50-$11.75 
ventidu moulif. ‘On doit baître à la | 2" citres montrent que les frats #7 Cds du grain fourni par Le français langue uni- |, 310.06—#11.00 
mé ville qub poër les grétas d'expédition des animaux en Angle: Ù par verselle Inférisurs 37:00—88.00 
| terre, dans les conditions actuelles, | | " | - { 1 a e. “ É ÉLT MR a  AT ne de “Moi LS s ' 
ipeut laisser passer la graine par | it très élevés, spécialement quand xsara -] Parent, ÿ imitée — Truies No 1 .........:.., $9.50—#9.75 
, $ ÿ, : ) & Le e à (S. L C.) — Un périodique interna- 
qu'aux mauvaises graines ou |, prend en considération les frais du Le comité d agriculture des ——— Trules No 2......,..:5.. 94.00—$4.60 


; r cette ouverture et la faire 
par l'élévateur À grain. 


long trajet par terre entre l'Ouest du 


dustrie de l'exportation des bestiaux 


Communes adopte la me- 


Mardi 


tional, “Romana”, publié à Romé mé- 
me, était jusqu'ici rédigé {en quatre 


 Slila graine ne s'écaille pas bien Canäda et le port d'embarquement, et|: sure après une longue dis- pour la semaine finissant le 22 juin 1925 … Jlargues principales: le français, l’an- Beurre— % 
‘à de jé otre ‘panole dans le moulin qu'il est essentiel au succès de l'in- cussion ! ER PET RETUT £lais, l'italien et l'allemand. A l'ave- | Crémerie F.0.B. Winnipeg, approxime- 


b 
GRAINS 


erc. | 


nir {1 ne donnera plus que des articles 


nn nn nnmueninis 


une peconde fois. , 


canadiens que les taux du fret soient 
L VILLENEUVE, 


abaissés, aussi bien sur les chemins 


16 juin 17 juiny{8 juin 19 juin 20 juin 22 juin 


Ottawa — La clause du nouvel acte 


français. , Un grand nombre de ses 
des grains qui autorise ie mélange des 


lecteurs de différents pays lui ont fait 


3 6N ( 1 : (D'après la classification 4u gou- 
Instructeur agricole. de fer que sur les navires océaniques. | grains dans les élévateurs à été adop- Blé No à ere UE “el at el A 1:64 1.63 cette remarque: “Nous ne pouvons vernément fédéral) 
tée par le comité d'agriculture. On SN he 1.58! , 122 158 Fi 1-60% | comprendre tant de langues et beau- Extra, la douzaine :./..:..:,:: $ 26% 
£ discuta pendant plus de quatre heu-| _: , RS c ÉLere «36 1.55 coup de vos articles sont perdus pour | premiers ...,...:.....:..:....+. $ 26 
— ——— res à ce sujet. MM. John Evans, de! à ie 2 CW : ; beaucoup déwos lecteurs; nous vous | Ssconds ....:.... FE ee ASS s 21 
; uraquoi Ête Saskat6on, et Thomas Sales, de Salt- tar vs 3 EW. e ds S 6 1 5 63% | demandons de n'employer que le fran | oies 1.1... 18 A6 
= -P ourquoi tes-vous coats, se sont fortement opposés à Lu aise em or ’ E À k : £ -578 çais, qui est compris de tous” C'est p de terre \ 
. EE NN Les itpuretés dans le système cette législation.  Léhgns | SÉW.:. 1... SSP CNT. À une preuve de plus que notre lahgue, EE dr 1. 
= /À ak des maux comm ni + à Mag qe 2 à e J'Anfdevrait di #&CW ; 82 _s4 HA | #4 a Lu re rpg os pas À les sea Berri ue rrg 
i ne peuvent étreexpul que lorsque onner uf a e | hi ‘ESP t , reste uts la gué univer- pe 
les organes sont en bonne -ondlition. Le valeurs pour les avertir que le mélan- | Lin 1 NW. - 2.37 2.38 2.361 2.35} 2.324 2.313 selle. : D 7; Wooûs— Fe 
se des grains serait aboli, mais cette 2W_ 114. 233; 13H TS  LSY | TE 7.7 On se souvient qu’à la conférence _. 2. br LLEETELEETE 2e 
proposition a été défaite, - Y n'y à | de Gênes, les délégüés de toutes les ] 2 54C8 de RU o 44 ane t tt gen ès. 
tr pas eu de vote sur l'adoption de la! Sejgle 2 CW.._:. 1.00 1.04 1.04} 1.06 1:06 * ‘1.03 | "2tiôns, y compris les brigands de A mob 2) ss 45 
clause. - "y li 2 Moscou, parlaient couramment le fran- { Western 
< in LA D RES # 
: Du DR. PIERRE Lorsque leË . A _— — Prix su voie étrack) Tee 7 PR DEN NP LAN RIMERS, roses gp. déve UT TE #25 
—#e LA cr + Le : : : présenta sa suggestion d'abolir le mé-| = VF g 3 s0cs de 49 ivre. rs : c45 #5.40 
ra ont 2h f sd vu GE nes De RER Ep Le matière länge des grains après le mois d'août | Base Blé 1 Nord. 1.614 1.66% 1.65k 1.67} 1.64 1.631 sn 20.20 HNTOS. +... n°1 #4 , 
W 1927, l'hon. T--A. Crerar s'ÿ opposa Avoine 2 CW_:.. .55% .57# 562 . .574: 1 « 56% Wonder Oil vie “Aeye) HR 
tortement parce que l'ébjet du mé- Orge 3CW..., .864 .87} 81} 85 88} 89! Das de 09 Avaen sn qi se op sig «7 ge 
Ne Le dosuutes que up déposisnen, H n'eù de cour de lange des grains est d'améliorer ses Lin À NW... 2.34-17:30--71-4 et 2.33 532 - Coénit les douleurs ES = = Burn CRLELET CRE CE + 
ST Ts rater ditions à te; si le méla t Seigle 2 CW____ 1.00} 1.048 1.05 1. 1. 5 _ #8 MÈT ah * 
DR. P FAHRNEY & SONS CO. ÉDnRNt Le And : ve enoct Le : rie ns Him, D Quand votre tte || Maple Let Piour Mie 
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le blé. canadien seul. 

Au cours de ses remarques, M. Sales 
déclare que les élévateurs ont: pris 
68 millions de boisseaux et en ont ex 
pédié 73 millions en une saison, c'est- 
à-dire, que le grain dur a été mêlé au 


grain humide. Cet exemple de faux 
mélange «a été cogne dans le rép- 


Des mitiierd" 4 fermiers préfèrent expédier chez 
nous parce que nous achetons toute.l'année. Notre 
marché à Winnipeg prend toute la crème qu'il est 
possible de prendre, et nous payons toujours les plus 
hauts prix, et promptement, : \ 

Envoyez votre prochain bidon à notre établisse- 
ment te plus rapproché. ; ‘ 
Tous les paiements faits par mandats de banque 

» sont garantis par le système bancaire du Canada. 
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salt tra toujours en progressent. 
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nt sé payer un | M. et Mme Piscide 
diner avant preudro une par! ! part à leurs parents 


2Èst 
Æ #2 x 


; 


(Bee 


M. aa. dé où enrive:ce were | 


et, à Suint-Honitace, et est envoyé par 
ja revue miusicalé et théâtrale la 


active ot agréable au beau programme 
savamment élaboré pour la créons. 


| miège et son haut prix, la quantité du 
H y aura courses de chevaux. Notre 


naissance d'un fils, né le 12 
tisé lbs14 sous 


tante de 1 enfant. , 


marbre ‘qui: “être aux GP a fu | “Lyre”, éditée à Montréal, P. Q, de- 
turés combien nous est resté cher son | puis trois ans, pour intéresser les Ca- 
souvenir. + }nadiens français dé l'Ouest à une cause 

Saint Boniface ame’ à se joindre à | qui doit leur être particülièrement 


vos tous dans eette déménatration | chère. L'encouragement que M. Guay 


ML Monnin, représentant de la _ 
végarde", est déménage én 21e, 
ons au no À _ Lavrevin. 


LA 
club de balle rs ump des Saint 
hiface Jouera contre le South Krd, 
dimanche le 28, eur les terrains du 
collège, à 2h, 30. 


; + +0. 5 4 
Mile J, Bilan, institutrice à ! 0! 


4: 
6 pour deux Aütres :râfsons: parce que | a reçu partout où 1l- s'est rendu pour AS 
RE ; “Le puccès de cetle fromagerle e6t |, :ond de courses d'un demtmif: er rune D 2 TRE C'est samedi “et: imdñehé les 27 et Met Laf Pc ù nù totein Érvacotirer 68 patriotes lui eat Prôvencher, partira pour a lrnace 
ti dé en grande partie à M; Villeneuve d à dis 28 du courant que la Société. Saint ser < nine va & sea der juillet. 
parait devoir être an parfaite eondi SAINTE-A AGA gable de notre bienaimé et regretté | une üssuranee qu'il recevra aù Mani: |: 
| Yitspeeteur dei” froniagertes ét dl tion. 1-7 Aura aussi des courses e! | | Jean-Baptiste cGébrera sa fâte ratio | Mers Taché, 4 foba le mème bienvolflaut accueil: - 11! La fumille QAR Font É- 
‘ "drémerles, qui est vünu luiiméme pot: n 1 Po jeux de tout genre pour vieux e:| A l'ocension ses Bt fêtes AG 25me ant. | ile, C'est ju fâte des Canadiens fran- pré cé _ « éra:2) taux nee Ne DURS à de cet de Fhren rasé à re 9: ds run $ { 
la partie par uns carellente cofére | si | Nous-uvons un terrain pér !vorsnire de la fon n du couvent | CAis et chäcun devrait se faire un RASOMenT aux Ceuvres ‘ L sincèrement 16 parents ei le4 
; : agé sa , cilès de l'événgélisation des sauvages; | Aütorir£ non seulement à ‘percevoir | amis qui ént bien vutiu lui témôignér 
so, et l'a p''2amment encouragée pr anent pour les de halle nu esmn. {te Sainte-Agnthe, {ne belle séanec | devoir d'y prendre part “et de secons et aussi parce que notre archevéque dès souscriptions ici, mais qu'il est | jeurs "armbètiles des le grand deitii 
cu Le rar 0 ONE R Et notre équipe. de balle au camp ser: | sur2 donnée jes 48 et 29 juin par le. der les efforts des officiërs de notre actuel, S. Q. Mer Déliveau, que nous | autorisé également à apporter avec | qui 1n frappe. t-- 
‘ Gueiques et farailiss set vé: jt bienvenue. 11 y aura ahesf courses | élèves de l'ipstitution. nc sde pa efte caps le* programme prions Dicu de nous conserver encore | lui des manvwscrits de: compositions CRC 
Ê ets s'instalier à. Toutes-Aides durs’ d'automobiles. Celui qui fera le tour | On vos de prendre note que 1& vs er eux élaborés et si la belle longtenipé, est un enfant du. diocèse | que pourraient lui remettre les mirai- li lle raconte son expérience 
but d'envoyer leur lait À la froma- | Au rond le plus-léntement, sans arré | inême gramme sera exécuté deux | température se met. de la partie, co des Trois-Rifières. ciens qui aimeraient faire éditer leurs | — Mme Br FUN 
serie. Nous. en _invitous encore d'a tor, dé sur ia grande vit vitesse, aura droit | soirs de : sufte, afin de permettre à un sert Un succès, N'oublions pas, tel VOUS HOUR ANS voire entre CVRE Par Ta “Lyr MR (cr, Sask., rlait-Uohte. “Par Lim. 
DFE er; cles ÿ ÉLSL trouver de bonnes NU, bé À pue grand nombre de persomnes de | Au'indiqué. au programme, le allie: prise tout je succès qu'elle mérite, | revue canadielne pour tbus les Cana: quelle Novoro du Dr Pierre est 
A Des rafrafchissements, de la crème prendre part à la fête, Wofci ce’ pro 


tarres avec lâticses, la plupari occu 


pées autrefois par lex anciens soïdats, f£incée, dès fruits et dés repas de pre | sramme en détan: 


et à de boûnes conditions. {1.y'à au. si! Mière classe seront servis sur lo/{er 
_äe belles terres à prendre avec bâ_:a. | Fin du pique-nique, Les repas”seront 


Ouverture, “La lète de la Rosi, 


ment à l'hôtel de ville et la proces 


slon. Répondons généreusement à 


*. | l'appel et soyons y tous. 
“4. Thuilier: Miles B. Lemoine, À.|° La ‘Société Saint-Jean-Tiapiste in 


veuillez nous croire” M. le Chanoïne, | diens. s 
Vos très respectueux serviteurs, Nous souhaitons à M. Gay le plus 
La, Société Saint- -Jean Baptiste franc succès dans son entreprise ar- 


un bon réméde pour mauvaise! 


digestion, et pour relever le sys 
tème nerveux. " Beaucoup d'au 


de Saint-Boniface. | tistique. On peut communiquer avec | {res ont eu la même expérien 
Libre servis dans uné grande salé spéciale- Dorge, O. Lambert. vite toutes lès sociétés locales ét de "ad NE ss +. fi | 
Lois das. dite te 1 bd mt si 14 ment aménagée pour 13 Cireonstanec. | - “Le, Votle de Sainte Agathe” — Lé | l'extérieur ä-se joindre à ele. mi | Le médte. 4 honttacs. ! nr am set Eux n de os ss ts “Au 
é eq cdehoydomegét « y a d'excelient | En cas de mauvais ps, cette gran | £ende dramatique en trois actes — Voict le programme de ces fêtes: J 


un fablir une fromagerie dans le beiu 


foin en quantité. On parle déjà à : | de salle devient uy 


n refuge où Ton Agathe, 18 ans, æ, Lemoine: Kypri: 
s'amuse en mangeant bien et en chan- | soeur d'Agatlre, IL Courcelles: Val 


Samedi après-midi . ‘ 


A 2h. — Ouverture du piqne niquo 


640 D ——— |, 
PETITES NOTES 


Evêché di “Œrolt-Rivières, ’ 
, le 13 juin 1925. 


mais de produire son effet, 1 
règle l'estomac, et fortifie le 


. système, Ce n'est point une 

: ! : dû F 3. | par Son Honneur hi ign sec | 1 

Poe PRE PU PUS EYE GE “ET UE + ig eng nn nt : So de Tu il ï à ATRh. a rs sur k 7 FR Daiesmute t-3 rip rage) Lycet ie ere opera médecinie 2e Poeme: es 

. Lonheur de posséder una belle cxa |emps. ENT NS PEAR RON * ; | Ta ju . PR BADURS, | je l'arrondissement scolaire de Saint- agents spéciaux la fournissent 
ielte ot doux bon magtsinf : Ce vil. tons, eux et jeunes... , | Menne, W. Gtatton; Praxède, prêtresse | le érrain, ,  Saint- “Bociface, Man. 


‘Jage est avantagedsoment situé entre 


SF'vous voulez de plus ati pts ren |d'Isis; fille d'Aphrodise, E. Joyal: 


Eu 


A SD, — Discours” patriotiques par 


Boniface se fera le 30 juin, La ren: 


M. le secrétaire, 


Fr Frais de dotane. Pour plus 


K ler sep Tr nts, écrivez æ 
16 ae Manitoba et le fhe Winnipeg: 4. aéignements, adressez-vous aux -per- | phémie. servante f'Agathe, H.-Lemoi | te P, _Desjardins, SJ. recteur du} CHuelus un reçu pour-Ht FémCTense CRM REPARER De Palur ‘ahrney & Sons ( ‘0 
Fer a par ie sn. " prenète pe de sonnes suivantes : né; Béthanie, fomme du bourreau, K | Collège de Saijut-Boniface; M. l'abbé | souscription de la Socisté Saïnt-Jean- *. Chié: 190 Mi. t Lo ë Co 
_ ceux qui auralent l'intenticn de ve air Pour courses et jbux: MM. Dominat | Dorge; Daria, fille du suichetier,_F | Antoine Deschambault ; l'hon. Joseph Baptisle de _Saint-Bonifice aù monu Mme Agétair jen sialté dopuls quel à ; 


Létourneau, Autred Laneh et Tom }Tessier, (I/action se passe à Catane, 


Bernier; En, AJ Doucet, échevin. 


Livré exempt de. doÿrane a 


ment Laflèche. Le comité me chafge | que temps chez son gendre, M. Joseph 

tailler di£s cette r°g'on, ser ait a p g ph | Canada. 

+ 4 salt taire uné we sur, ble # Lynch. en Sicile, en l'an dû Seigneur 213, sous A 9 h. 30 — Feu de Ja Saint-Jean. de remercier bien cordialement votre Mathien, est retournée à Montrcaà) Re ne en 
!'edmme l'a fait une tamifie: guidée . Pour: repas: Mme William Carrière | le règne de l'Empereur Dééius.) + manche société pour l'acte magnifique qu'elle | jondi derniér.  : t: 


A 10 h. précises — Départ de la pro: 


Une soûmiisiôn do 10494 à ét6 tite 


| 
Solo, “Credo”, Fauré. vient d'aecomplir. Nous, Trifluviens suce Er ‘ 
: a 16 1 y let lea Damos de Sainte-Anne. < u , | à . jà la ville de Winnipég pour une émis 
+ ne los uns ar prié lu. dl Pour liqueurs douces: M. Doüis| “En visite” — La comtesse, Th. | féssion. de l'hôtel de ville, fanfare en | sommes heureux qu bonbouvenir que |. S: G: Mer Béliveau est parti pour on. dé #2000,000 d'ébligations 4 
É ans ere x os 4 ait Peaudin, etc. Joyal; le général, -P. Joyal. tête, .avec char allégerique, bannières | vous gardez de Mgr. Laflèche, Finta- Québec jeudi dernier. Monseigneur 


, 


Puo, “Vive la Canadienne”: 


Pour crème glacée: Mise Louis Cha Ë 
L-A. Lemoiñé et M. Brodeur., 


Mile: Sa 
but.et la famille Mcbonelt. 


2m 2— 
a SAINT-LEON 


et drapeaux. Messe solennelle à la _ca- 
thédrale, chantée pat Mgr G. Cloutier, 


tigable eompagnon de votre igrand et | * prononcé le sermon de cireopnstance 


aux fêtes du tricentenaire de l'arrivée 


pe. ! 28 ans, payables à New-York 
C'est Ye plus haut frix que la wille 


| k saint évêque Mgr Taclié. Mgr Béii- ait éncore reçu de nos éMigations, 
Pour fruits: Mile Eva Potvin. , “O: Canada”. + | PA, VÜ. Sermon de circonstance. veau, votre archevêque, orixinatre du | des Jésuites au Canada, ——_—_——— 
0 ; CS La seule mention des personnes 0 - A° 2 h.— Continuation de la fête . diocèse des Trois- Rivières, continte à a 
21H y'7 à pas de fttes sans lendemsin, 
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L 


LE 


charge des différents départements du | ë 


pique nique est pour tous nos visiteurs 
un sûr garant de courtoisie et de bun 


furtout des fêtes comme celles qu 
nous avons va se dérouler dans notre 
numble paroïsse. Les nouvenuwx lévi 
tas nous donnèrent cette semaine les 
grâces, prémices de leur sacerdoce. 
M, l'abbé Mazué célébra sa premiè 
re grand'messe le dimanche! üe la 
wêre Dieu, et le KR. P, Jubinville, ©. 


service. 

Nous vous souhaitons à tous la plus | 
cordiale bienvente et Beauc oup d'a 
grément. Serez-vous des nôtres? 


lé : + de Sainte-Anne et dont les titres on 
M1, dit la messe de communion at ) SAINTE- ELISABETH À si Votre tout dévoué M. et Mme Joseph Wermander; de la Hu vRtenss Dar Voie de.-vente your! 
débuta, dans la prédication, à vépros; ” Contribution de la St-Jedn- à ULAY : rue Ritchot, ont le plaisir de faire part | Tous ces terrains sont sous lg “Deal 
L à J'ex- Prière aux actrices ‘de le séânce du : , F. BOULAY, pire, ge is de la naissance d'un file, | ‘'oPerty Act’, 'enrogistrés au Bureau 
# y donna som premier sermon à Je | ë 5 4.7 Baptiste au monument ÿk ; urs amis de la naissance d'un fils. | 4, Titres de Winnipeg et comportent 
greice du mois du Sacré-Coeur. 17 mai de nous 'pardonner ce/lonz A Chanoine, cüré. Fe des titres claire | ? 
€ ds i Ms à L<empS pendant lequel noùs avons paru À Pour votre pique-nique de A; ù Laflèche Les courses au Pare Whittier atti- La sud- Sec, 10-14-75: 320 acron: 
Laos me ® proparh De rêver. rôiése, placez votre commande - + rent des milliers de personnes tous jen © re % va ve 4 rar 1 et 
ponveanx prêtres .célébrèrent: leurs | avec nous pour bonbons, ciga- Distribution des prix au Col- e % AU, Hec. 36-8-1E; 240 acres: 
ess de Cdétent Le dimanche 17 PSS 1 jeunes fil- res, cigarettes, tabacs, liqueurs La Société Saint-Jean- -Baptiste dé jours. Samedi dernier, jour. d'ouver- La % #ud du 4 NO, #ec. 378.7E: 
Longue eh, pren 2 à donaoiatidéts les dé Sainte Elisabeth donnaient une douces et bièreë, etc, etc. Saint Moniface À envoyé une contribu- lège de Saint-Boniface : [ture, on estimait #°*8,000 le nompte al Sun lie due ue 
F3 & “OL é j % ne, r5-813; lb CE 
& coë bélés êt arduts jounes prêtres première représentation de “Clémence tion de $50 au Comité du monument 


où le doigt de Dieu”. La foule nom: | 
|breuse de Suinte-Klisaboth et des en 
Les examens de fin d'annce pour la! virons a montré u’elle était captivée 
grande classe du Couvent furent faits | par les scènes qui se déroulaient de 
ÿ: jär MM. les commissaires le 12 juin! vant elle. 11 ne pouvait en être au- 
| «4 présidés par notre bon Père curé. |trement, car le drame, aussi bien que | 
Tes candidats des examens de l'Etat les comédies fut interprété avec nil 


Profitez de nos prix spéciaux 
de Jésus-Christ! pe 


Nous expédions partout 


Lavoie & Compagnie 


Spécialité: Tabac en feuille 


Prèe 


2oms suivent: 


Drame: ‘Ciémence” — Miles H. La | 
: Nous aurons bientôt de bons trot: | férrière, F. 


toirs en ciment au village. 


, 135-137, rue Dumoulin 
Lussiér, 1 Bérard, D. B4- | SAINT- -BONIFACE 


MANITOBA 


LEURS 


sur 16 térraïn du collège. Courses, | entretenir les Hens d'amitié et de £fa 
deuxième sérié, Exercices de gym- | ternité 
nastique par les élèves de l'ée ole Pro- 
vencher. : 

Le soir: Concert promenade” par kh 
fanfare -La Vérendrye, Feu d'artifice. 
Le: mouton a été gracteusemen! 
offert par l'hon. Albert Préfontaine. 
D 


le diocèse de Saint- sébnaic} et celuj 
des fTrois Rivières. 1 


Vouillez croire à Ia reconnaissance 


me souscris avec beaucoup de cmsi 


Laflèche, aux Trois-Rivières. Notre | Jewdl dernier avait lien au Collège 
société. a voulu par là témoigner s1 [la distribution solénnelle des ‘prix, sous 
reconnaissance enverk, le grand éve.|1* présidence de Mgr G, Cloutier, PA. 
que ui fut le compagnon &'apostolgt 
du regretté Mgr Tuché dans les pri 
ries de l'Ouest. 


Un intéressant programme: a été exé- 
cts pd les va à cette occasion. 


qui ont: totjours existé entre | 


V.G.. qui a prononcé uñe allocution: 


M. Atbert Bart, eù visite depris 15 
jours cliez son pére, M. Joseph Baril, 


Man. 
* 


de NU 
Le Rév. Frère Miller, 8.M., trésorier 


du comité pour votre envoi gracieux , do la Société de Marie, province de 
et substantiel et en même temps, jo Saint-Louis, 


visite -actuéllement x 


maison de Saint-Boniface. a 
; “ à 


des spectateurs, ï 4 
+ * + 
Mercredi dernier MHe Murie fenoît 
conviait plusieurs amies à une féte 
intime en l'honneur de Mile Bertha 


Cyr, à l'occasion de son pente: mure 
2 3 


est retoûrné au sanatorium de Nîinette,. 


Municipalité Q de e Sainte. Anne 
VENTE DE TERRAINS 


Le/neuvième jour de juillet 1925 A,D. 
à 5 heures de l'après-midi, À lu san 
Muniatpalr à Suinte- -Anhid, province d 
Manitoba, le,conseil de 1a municiparit 
de Sainté- Anne offrira en vente publi- 
que les lerrains suivanis, aétuelléement 
enregistrés hu nou de la Municipalité 


» % #0, Mec, 19-8-910: 160 acren: 
% 4: t 1n % Sud du 4 No 


246 ncr 
RTE 160 acres; 
NE, Bec, 28-4: 


. Bec. 23-8-AN: 160 acresu: 
. Se@ 22-8-8E: 160 acres: 
“4 NE. et la % N, du 48 

k “ À h: 0 ancre. 


lettre du secrétaire de ln bciété ! rive Prudh homme ; Poudre et ‘Farine. 
äint-Jean-Baptiste et la ré ponse de ! duo (Boi: ssière}), Paut Dugas et Ernest 
M. le chanoine Boulay. Vélissier; “The Interview”, diniogue 

Mark Pwain): Mark Twain, Byrne 


n. (Été ‘harises *efammées, 


arrêle secréiions catarrhales, 
soulage le rhume e promplement 


F TUE" No 


à Halnte-Anna, Manitoba, cé 
Quinzidime jour de juin A. 192% 

-E, HUIT, 
Secritalre; Trés : er. 


VE — 


un) Saint-Boniface, le 9 juin 1925. -|Jobin; The interviewer, Bernard Da 7 À 
SN ah is; O Canada, mon pays, mes 
… Les paroissiens nn de cé- M. le chäñoine F. Boulay, v # x É NUS Ne ain DRE 
Le peantree sn era CELEBRATION DE LA Trois-Rivières, P. Q. ass à et gear FANS prompte br de Catarrhozone 
FT Paptisie Monet. Révérènd Monsieur, st e Voeur4e get d'Are, poé dans les cas de çatarrhes de la gorge : les app s 
6 1 Di su0e A l'occasion de l'élévation d'un mo sie (Victor Deiaporte,\ S.J.), Roberi ou’ du nez. 11 est si apaisant, 81 adou- 
Nous attendons avec impatience 


‘he capacité. 


que 
l» programmetinéraire dirige vers 
ous les artistes acteurs de la Libertés. 


«ui seront les biénvenus, 


FÊTE NATIONALE FRANÇAISE 


Le Mardi, 4 Juillet 1925 


Bernier; l'Avocat des Pcotiers, mono 
logue, Gérard Léveillé; menuet, vio- 
lon (1 Hiccherint), Euzÿne Dubrenil 
Au piano, Maurice Pryd'homme. 


nument À ja mémoire regrettée de 
feu Mgr Lafièche, la. Société Saint- 
Jean-Baptiste de Saint-Boniface désire 


cissant, si agréable à loyer et en | 
même temps si sûr, que des milliers | 
de personnes A'emploient et eñ font 
l'éloge tous les jours, Ce nest pas 


Les commaniées peuvent être rer 
plies PT ; 


eme — vous transmettre le chèque”de #$50.00 JE D emy :2 à 0 pe ra ah _V | N . 
‘ SAINT HE ci-inclus comme l'obole des Canadiens AREAS à de dd 7 EAMEE rs pr pe “ar és p” sussitét 
is SAINT- LAUDE français de la Rivière Rouge dont elle Maria g Ê « |vous vous sentez mieux. Catarrhozome || Aver-vogs envoyé votre commande 
- did relié | C est Je représentant, : e Préfontaine-Cyr se communique par l'instrument-aspi- |} Pour le - Vin des Pt; Blancs? 
, et 


A 9h. ©5C — Grand'mes-e suivie de la remise FA la Légion d'Honneu 
au Lieutcnant Phitippe de Nocauiqny, par M. NS. Chalieux, officier délégu 
par le gouveraement français. 4 


Midi-—-Grand. banquet Gans la salle paroissiale 
Prix: 35 sous 


‘BALLE AU CAMP 
ler prix, $40.00: 2me prix, $20.00. Ne sont accepté: 
que les clubs invités 
COURSES DE CHEVAUX ‘ | 
Au galop — er prix, $10.00; 2me prix, $5.00 
L'entrée des courses cst de 10. pour ceni des Se faire inscrire au moine 
trois jours d'avance. On n'admet qu’ un cheval du même propriétaire 
Courses à pieds pour jeunes gens et jeunes. files: — Prix divers 
Jeux divers et amusements pour jeunes et vieux 
anfare à la messe et sur le terrain — Rafraichissements de toutes sortes 
À © heures =: Prix: 35 sous. À 
A 9 heures — cr séance récréative et. musicale. 
ires, 50 sous; 2mes, 35 sous. 


Admission sur le terrain: Adultes, 50 sous; enfants au-dessous de 12 ans, 25. 


. La grande retraite parotssiole pré 
thée par les RR. PP, Carmel et Dion 
: à a été couronnée d'ün succès remar 
taable, Muigré l'inciémence 
ftmpérature, l'assistance a ét2 
é'et générale. Dans un grand nom 
dire de cas les sacrifices ont été pres’ 
tue héroïques, et à certains jours sur 
fout, l'église était remplie jukqu'A plei 


de la 


db 


" 


Llub intermicdiaire: 


V; Nous nous souviendrons lengtempe 


L'asthme ne se modril 
n'eut — 


tout seul. Pendant: celle 
la mvadie s'enracine Prix es piaces: 


- Ne commettez pas l'er- 
d'atten: ire que l'asthme. s 
bnt et les attaques sc 
us 


huile évitera 


Soyez persuadés que nous, les co 
tons des plaines de l'Ouest, dont plu 
sieurs ont connu Mgr Laflèche et ont 
uppris à le vénérer, nous aimons à 
nous ‘unir à la population du diocèse 
des TroisRivières pour- proclamer’ 
bien haut n66re attachement et notre 
respect à Vapôtre plein de zèle qu'il 
sut être toujours, au moyen de ce 


Hier matin, à la chapélle privée de 
l'archevêché, M. l'abbé Antoine Des 
chambault a béni le” mariage de notre 
ami Jean Préfontaine et de Mile Ber 
‘ha Cyr. Les jeunes époux sont partis 
immédiatement pour la Floride. 

Samedi soir, une quarantaine dez 
amis de M., Jéan Préfontaiñe se réu 
nissaient chez M. Louis Mulier pour 
*} ui faire une petite fête à l'occakion de 

\Utile dans les camps — Les |°07 mariage. :. Une bourse en or lui 
explorateurs, les drpenteurs, les | ut présentée au nom de tous par M. 
prospectieurs et les chasseurs|L-P. Gagnon. MM. Médérie Cyr, Ca. 
trouveront commode au mille Fournier, Dr Laurendeau, Dr 
l'huile eclectrique du: A Lafièche, Denis Goulet, W. Haymond 
mas. Quand vous avez les pieds | Prirent également la parole. 
et les jambes humides rt froids, La Liberté offre ses meilleurs voeux 
un bon frottement. avee cette | de bonheur à M. et Mme Jean Préfon- 
des douleurs mus- | t#ine. 


rateur .dans toutes les cellules des 
poumons, dans tous les passages d'air 
le la gorge et des narînes, Peu lm- 
porte 6ù lé rhume ou le catarrhe se 
logent, Catarrhozone l'atteindra, Vous 
pouvez éviter la toux, lex rhumes, la 
bronchite, etc, en employant Catar- 
Fhosone. Traitement de deux mois, 
$L06; pettie dimébsion, 50 sous, Chez 
tous les marchands ou à la Catarrho- 
zone Co., Montréal." 


ee 
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Pour 
186, avenue pra : 


GIBSON GAGE, LIMITED 


Fournisseurs de Viandes de 


Noss faisons la livraison | 


service direct pa + téléphone 


Û Ph hberg a 


Gros envois actuelleme it en stock. 
Echantillons env-vés sur demande 
J.-J.-M. LANDY 
Fournitures pour églises GSatholiques 
16 rue Dundas Ouest, Toronto 
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. assez joli embonpoint, je me 


2 cols pourait alfre avec un a. 


tee mais lut.là repoussa.” 


De) 


LE 


. 


ils 


H 


ii 


ê 
Fr 


- C'est bon, dit-il en se levañt. Tu 
ne comprends pas és que les au- 


| tres. $ v 

Et, pendant iju'elle bénbtait: au ‘mt 
“Oh! si, va, je 
t'aime bien, Pierre. je comprends un 


lieu de ses lagmes: 


pou, je L'assure”, 11 s'avança de quel- 


ques pas, jusqu'au ravin de l'Evre qui |. 
borde faire, et, entre: les dômes des 
par un sentier de chèvre, il 


arbres, 

disparut. 
. Antoinette s'e7 aUa vèrs Ja maison. 
Lui, arrivé au bas du ravin, | erra 
quelque temps dans les prés de la Ge- 
nivière, -Et c'ost là qu'au miljeu du 
délire d'orguéll qu'avaient excité en 


Jui les reproches de son père et la dou 


leur même de sa soour, l'émotion 


malheur qui attélnt la Genivière. Ils 


attendent, Pierre äpproche| _]1 monte 
les marches, Tous ont reconnu son 
pes: are td 


Quand A rs A seuil de la porte, 
Marie, qui dessarvait le séuper, auquel 
personne n'avait touché, se, recula, 
comme saisie d'effroi, d'un air de dire: 

“Vois quel mal tu as fait!” et vint: 
se plarer à-côté dé sa mère. Etait-ce 
bien £a mère, cette femme assise sur 
une chaise basse, au fond de la salle, 
penchée en avant, ses cheveux gris 
sortant de son bonnet, le visage défait 
hébéié par le chagrin? Quoique 


__départ < saisir. L'om. 


bre de in haute gout « sur laquelle 


est plantée la Genñivière se projetait 
au loin sur la vallée. 
‘qui tombe avec la nuit cfaçait un à 
un les lointains de ce paysage fami- 
ler, lierre se mit à songer qu'il y 
avait déjà là des choses disparues 
pour lui at qu'il ne reverrait plus. 11} 
regarda autour de lni l'horizon rétréci, 
l'eau devenue noire, les rochers qui 
se confondalent presque avec les buis- 


soné de la pente. Quide fois il avait 
-gardé les besfiaux sur les bords décou- 
pés de la rivière, où le frisson du 
‘ vent dans les trembles ne s'arrête 


qu'un jour ou deux par an! Avait-l 
souvent chanté 1à, el sifflé, et joué 
avoc Jaçques! Voici la grotte où ils 


se mettaient à l'abri quand la pluie}. 


les surprenait, et-le vieux châtaignier 
dont la fourche porte encore une ca- 
bane de roseaux, et plus loin les ter- 
res de labour qui s'élèvent au delà 
du ravin jusque sur le €oteau, Que 
d'heures exquises répandues dans ce 


petit coin du monde, et qui sortent 


des choses, maintcnant, avec des vaix, 
des appels profonds qui remment l'A- 


me! (Comme l'enfant fait une leçon 


Le brouillard 


—lussent fixés dans-la-diree- 
tion de son fils, elle ne sembla pas le 
voir, quand !l entra. Pas un trait ne 
changea de sa physionomie d'ordinaire 
si mobile, ; è 

l'auvre mère Noellet, st fière jusque- 
là de son enfant, si heureuse de le 
donner à Dieu, que son amour mater- 
nel s'en était empreint d'un respect 
religieux, si éloignée dù moindre doù- 
te au sujet de cette vocation qui cofn- 
blait des rêves anciens! Et puis tout 
à coup précipitée de si haut, frappée 
sans que rien.l'eût préparée! ‘En deux 
heures, elle avait épuisé ses larmes 
ét tout le ressort de sa vie: ne de- 
meurait anéantie, 

Pierre alla- jusqu'auprès d'elle. 

— Mère? dit-il 

Mais elle ne tendit pas les hrs, 
qu'elle tendait si vite d'ordinaire au 
premier mot de tendresse. Les mains 
qui avaient bercé Pierre restaient iner- 
tes. 

— Mère, reprit-il en se! penchant, 
pourquoi êtes-vous ainsi? Je vous as- 
sure que c'est pour mon bien que je 
pars: je dcviendrai.. je serai. 

Riche, heureux, il ne put dire ces 
} deux mots. 1] se sentit le coeur serré, 


L'anémie et sa longue suite de malaises 
ne résistent pas aux bons effets des. 


PILULES 


ROUGES | 


Pour les Femmes Pâles et Faibles 


Mme J08. MILLETTE, 
46, Cooke, Trohs-Ritèepe, P.Q 


“J'ai pris des Pilules Rou-|M 


ges en différentes occaëidns 
et chaque fois j'en ai obtenu 
les meilleursrèsultats. Tou- 
jours elles ont refait mes for- 
ces épuisées par la maladie 
ou les obligations de la vie 
et je me suis convaincue 
_ qu'une femme ne peut trou- 
verde meilleur remède à l’ap- 
roche d'une maternité ou 
aus les jours qui suivent”, 
Mme Jos. Millette, 46, Cooke, 
Trois-Rivières, P. Q. 


“Bien que jouissant d'un 


seutais sans force et j'étais 


très pâle. Au moindre exer- 
: Pétais uisée et À t 


eten quelques mois, avec ce . 
remède, j'ai refait mes forces 
et ma santé”. Mme ©. Mar- 
tel, 82, Robert, Artic, R. I. 


“Je me sentais sans force, 
toujours fatiguée, même 

tr-dormi une bonne 
pit, & j'avais continuelle- 
ment une douleur de-dos, 
entre les épaules. Les Pilu: — 
les Rouges m'ayant été re- 
commandées par une voisine 
qui les avaient prises et m'en 
ayant dit les bons effets, je 


À |les ai moi aussi em oyées. 
‘Douze boîtes m'ont | 
‘[santes pour accroître ma vi- 


té sufi- 


gueur et me remettre com- 
plètement”. Mme Adélard 
Lapointe, Livermore Falls, 
€. 


CONSULTATIONS! 
GRATUITES. Les méde- 
cins de la Compagnie Chi- 
mique Franço : Américaine 
donnent des consultations 
gratuites À toutes les femmes 
qui viennent les voir ou qui 
leur écrivent, 


Les Prise Rougèé pour les Pommes 
Pâles et Faibles sont en vente chez tous 
les marchands de remèdes et sont sans 
contredit le remède le meilleur marché. o 
N'acceptez jamais de substitution ; voyez 
à ce qu'on vous donna les véritables Pi- 


vpus les proeurer dans votre localité, \ 


}  CONPAGE 
« 5 


E 


, sa femme et Marie dormaient.” 


XII CP 

Vers la fn de l'été, Miêtte Rainette 
‘avait perdu son père. 

Ce n'était pas une grande perte. Ce- 

pendant, elle en eût du chagrin. Si 

qu'il fûi, Rainette avait encore 


rÿ1de bons moments. Et puis, même ivre, 


its objets enveloppés de papier: 


A & Rs dei Un fui 


re n'en possédait.  Chancelant, Hi tra- 


versa ln chambre. 1} sentakt que la 


! force allait lui:manquer à la fin. ! 
= Adieu, Marie, ditil rapidement; 

adieu) Antoinette; viens, Jacques! 
Ji.souleva la caisse par une poignée, 


Jacques en ft autant de l’autre côté, 
et tous deux, par la porte restée ou" 


verts, se glissèrent dèhors, tandis que 
les femmes se remettaient à sangloter. 


«hors il faîsait noir. L'air piquait. 


ur la route, les deux frères se hâ- 
taient pour arriver avant le départ de 
LES diligence de. Beaupréau À Cholet. 
NS ne se parlafeñt guère, occupés Cha- 
cun de sa pensée, Même lorsqu'ils 
s'arrétaient et laissaient reposer la 
malle À terre pour reprendre haleîne, 
c'était d'un accord tacite, et sans pres- 
que rien se dire. 

En trois quarts d'heure, ils atteigni- 
rent Beaupréau. 

Quand ils furent rendus devant l'au- 
berge du père Breteaudeau, la voiture 
était attelée, la bâche serrée, la por- 
tière ouverte, et le-Satron de l'auberge 
inspectait d'un dernier coup d'oeil le 
harnais de ses chevaux. 

Pierre et Jacques s'embrassèrent. 

— As-tu de l'argent pour aller à 
Paris? dit Jacques. 

_— Pas beaucoup, répondit Pierre, 
juste- assez pour la route. . Mais, là- 
bas, je retrouverai Loutrel, qui m'en 
donnera. 11 y a longtemps que j'ai 
prévu tout cela, voistu, | 
Maman s'en était tourmentée, 
reprit le cadet; elle a mis quarante 
francs dans la malle, à gauche, entre 
les mouchoirs. Nous reverrons-nous, 
Pierre? 

—-Je ne saisæas, mon Jacques. Sois 
un bon soldat, puisque tu vas au ser-: 
ice. Porte-toi bien. Remercie la 
mère pour moi. 

Un intant après 1a diligence par- 
tait, grimpant la côte. Jacques la sui- 
vit un peu de temps, dans l'émbre 


épaisse, courant de toute sa force.’ 


Mais bientôt il s'arrêta épuisé, aux 
‘dernières maisons de la petite ville, 
et les deux rayons rouges des lanter- 
nes, qui lui tenaient encore compa- 


‘ pr “ans la brume et dans la nuit 


ffcèrent. 


‘ 1 était bien tard, longtemps après 
minuit. Jâcques était revenu de Beau- 
préau. Dans la chambre, le métayer, 
Antoi: 
nette n'avait pu fermer l'oeil. Son 
esprit agité, assaïlli de visions et d'i- 
décs tumultuçeu$es, écartait d'elle le 
sommeil. 

rage elle fut cortaie, à la respi- 


qué tout le pe: 4 reposait 
dans la chambre, elle se leva, chercha 
la clef de l'armoire, sous un des flam- 
heaux de la cheminée, et, sans bruit, 
ouvrit le vaste meuble aux battants 
chres trui Juisaient encore À la lumière 
e_tiaen échappa une odeur 
de lavande. On nèYouvrait pas tous 
les jours la grande armofre... Sur cha- 
que rayon, € ‘étaient des piles de-h 

rangées ‘dans un ordre admirable, sans 
un faux pli, ‘sans une tache, sans une 
reprise à faire: draps, serviettes, mou- 
choirs, chemises, puis, ca ét là, dans 
les niches que formait l'inégale hau- 
teur des colonnes blanches, une orangé 
venve des serres du -château, une 
liasse’ de quittances, des images, des 
pots de confitures, ne fole d’ean 7-1 
néraire où trémpait un petit rameau, 
toutes sortes de choses précieuses en 
un mot. Antoinette, avec la sûreté que 
donne. l'habitude, étendit la main à 
geuche, et, du fond d'ure cachette, 
retira les roses au crochet qui devaient 
servir À fabriquer l'aube, Unè à une, 
elle les prit, et les considéra, fépuis 
les premières, qu'on avait en ant de 
ma: à réussir, jusqu'aux dernières fai- 
tes, si] régulières et si bien épänouies. 
Tous ces soirs où l'on avait travaillé, 
— Avec quelle ardeur et quelle joie! 
— toutes ces heures pleines de äni, 
elle crut les revivre en comptant les 
ddvxaines qu'éile disposa soigneuse 
ment les unes À côté des aûtres. I y 
avaii beaucoup de roses, plus qu'ellé 
Lu'aurcit pensé, huit, neuf, douze, vingt 
piles enyères. Comme l'ouvrage était 
dvancét Puis elle envelnppa le tout 
ans «ne serviette, releva les bouts 


voisins, 


même endormi, eile le savait près d'él- 
le, témoin grossier, mais témoin quand 
même et raison de sa pa laboriewse. 
Elle se disait: “Graes' à mal, il ne 
manquera de rien.” Et cela lui donnait 
un courage et une gaieté incroyables, 
. Depuis qu'il était mort, elle trouvait 
lès” journées plus\longues, dans cette 
maisot où rien ne parlait ni ne bou- 
géait, qu'elle seule. Le soir mêthe, 
‘elle travaillait, uné lampe À pétrole 
accrochée âu mur de Ja cave. 
père avait laissé ses dettes: il fat- 
drait bien des coups de châsse et ide 
nédales pour les payer: Et, sitôt Je 
souper fini, — ce qui ne” prenait pas 
grand temps, — vite au ‘métier. Méli 
s'asseyait sur son tabouret de tisse- 
rande, et, tard darts la’ ‘nuit, elle pro- 
longeait lu veillée. 

Voilà pourquoi elle était devenue un 
peu plus songeuse. Ce qu'ellé ne, di: 
sait plus, elle le révait, et bien d'au- 
tres choses encore, qu'elle-n'aurait ja- 
mais dites. Cela ne l’empêchait point 
d'être vaillante ni de sé montrer dé 
belle humeur ävec ses voisines, quand 
elle sortait par hasard. Mais la soli: 
tude avait développé chez elle le goût 
de ces méditations lentes qui abusent 
et bercent le coeur inoccüpé. 

Elle avait comme tout le monde ses 
songeries préférées. Et, sans se l'a: 

ouer peut-être. c'était À Pierre Noël: 

t qu'elle pensait lé plus. 

Comment en eût-fl été autrement? 
Tout/le monde “parlait de luf Soi 
brusque départ" pour Paris avait été 
un événement pour le, Fief-Sauvin: 
Quelques braves gens plaignaient les 
Noellet. La plupart médisaient, et 
faisaient la, leçon. Toutes les petites 
jalousies, toutes les imaginations se 
donnaient carrière, Chacun inventait 
son histoire, et chaque histoire était 
reprise et discutéc à satiété, dans ces 
milieux populaires, curieux et sevrés 
de nouveauté. 

— Vous savez qu'il n'a pas encore 
écrit? disait une tisserande, . Depuis 
un mois qu'il e8t parti! La Noellette 
en fera une maladie. , 

— Dame! répondait la mère Huet, 
l'épicière filant sur le pas de sa porte, 
Lyn coup pareil! 

‘dépensé des mille et des cent, pour 
arriver curé, et qui n'a pas seulement 
mis le pied au séminaire! 11 paraît 
qu'ils se sont battus, le père et luf? _ 

— Dans leur aire, madame Huet: 
c'est le meunier qui les à vus. Le 
père avait une fourche. 

— Une fourche! 

— Et le gars un bâton. 

— Ils ne'se sont pas fait dé mal? 

— Non, parce que la Noellette: est 
vente les séparer“ “Mais c'est bien 
triste, et mieux vaut ne ee à’ eti- 


d'en date un coninie ce-Pierre Noellet, 

— laissez donc! cria le père Fau- 
vêépre qui, du fond de sa boutique, 
entendait causer ses voisins: il se peut 
qu'il aît des torts, ce garçon-là; mais, 
moi, je l'aimerai -toujours. 

-Cette-manière de juger était celle 
aussi de Mélie Rainette. Elle s'éton- 
nait elle-même d'avoir si vite pris 
son parti d'un changement de vocation 
qui paraissait à d’autres si blâmable 
e; — car êélle continuait de 
‘croire, et to bourg avec elle, que 
Pierre avait eu vraiment la vocation 
d'être prêtre. — Quand ele-apercevait 
les Noehet, le dimanche, au sortir-des 
offices, non plus fiers et volontiers dis- 
traits par toutes les mains tendues 
vers eux, mais sombres, {uyant au plus 
court vers la. Genivière, elle cherchait 
la raison de son indulgence pour son 
ami dé jeunesse. Elle n'en trouvait 
pas d'autre que ‘le nombre et la viva- 
cité des attaques dont il était l'objet. 
Qui üonc l'eût défendu, si ce n'est 
elle? Quoi de plus simple qu'elle ex- 
cusêt le frère, étaut la meilleure amie 
d'Antoinette et de Marie? Encore n'o- 
sait-elle pas toujours. Le monde est 
si méchäht, si enclin à supposer de 
l'intérêt, je, ne sais quoi d'égoïste, là 
bû il r'# à que de la pitié pure! 

Or, une après-midi d'octobre qu'elle 
repassait dans son esprit le même su- 
jet de méditation, un peu soucieuse du 
‘Affant de nouvelles et de ne pouvoir, 
même en imagination, suivre l'absent 
dans ce Paris qu'elle ne connaissait 
pas, Mélle Rainette s’endormit. La 
chaleur était énérvante. De grosses 
nuées d'orage, aux bords roulé» com- 


jour x j 


Car le. 


Un gars qui leur a : 


me celle qu'on a dans le rêve: 
— Oh! fit-elle, que Je t'embrasse! 
La _jettre n'était ni bien longue ni 

bien tendre. Pierre écrivait à sa 

mère: rh... 


“J'al été contrat de.quitter ia Ge- 
nivière dans de tel en rfonstances, 
que, je n'ai pu 


‘d'une 
ie ee Je suis Chassé de 
chez .vous, c'est convenu; je’ suis ré- 
duit à me créer une existence indépèn- 
dante, sans un Aide, sans un secours 
de vous, je l'accepte et je: be ess 
—Je-m'y-suis exposé; - 
droit que mon père ne me déniera 
celui de lui demander l'argent qui A 
été légué par mon oncle de Montre- 
vauit, iky a quatre ans. Je suis logé 
chez Loutrel, quai du Louvre, j'ai véeu 
des avances qu'il m'a faites: cela ne 
pourrait durer toujours. mx 

“Au réste, je suis en bonne santé, 
et j'espère‘trouver d'ici à peu un em- 
ploi qui me permettra de vivre, en 
attendant l'avenir. 

“si j'ai conservé quelques amis pa 
Fief-Sauvin, rappelez-moi à leur souve- 
nir. Dites à Mélie, qui a toujours été 
bonne pour moi, que LE me souviens 
d'elle” 


1 n'y avait plus rien autre add 
qu'une formule banale, d'affection. à 
l'adresse de la mère Noellet. 

Quand Mélie eut achevé de lire la 
lettre, dont elle relut la fin, elle dit: 

— d'y suis seule nommée. 

Et le sourire qu'elle avaif eu déjà 
reparut dans ses yeux; mâis elle ne 
voulut pas montrer sa joie devant cet- 
te enfant, qui ne l'eût pas comprise, 
et se hâta d'ajouter: 

— Ta mère doit être rassurée main- 
tenant. 

%_ Un peu: depuis si longtemps que 
nous n'avions pas de nouvelles, elle 
était toute malade. 

— Et le père? L 

— Oh! Jui! 

— Qu'a-t-il répondu à la demande de 
Pierre? 


— Jl a dit: “Je ne donnerai ni cet 


argent-là ni d'autre. J'ai dépensé pour | 


lui plus que je n'aurais dû: nous som- 
‘mes quittés À présent. D'ailieurs, l'hé- 
ritagé de son oncle de Montrevaalt, 
1 ‘ést dans mes terres, dans mes 
boeufs, dans le froment que je sème 
ct que fe récolte. Qu'il: vienne donc 
le chercher!” "Le 

— Il ést toujours bien irrité maître 
Noellet* n'est-ce Vert 


Qu RS jte en 


que! plus rien. : Maman pleure quand 
nous sommes seules avec elle. Jac- 
ques va partir pour le régiment. La 
moins triste de nous est encore ma 
soeur. Marie. 


— Et pourquoi? 
— Je pense que c'est À cause de 
Louis Fauvêpre. ——— 7." 


— Comment, de Louis Fauvépre? 

— Oui, Voilà plusieufs fois qué ce 
grand Louis vient À la Genivière pour 
voir si nous n'avons pas de charrues. 
à réparer. D'abord, tu comprends, ce 
n'est pas la coutume des charroïs de 
courir ainsi les métairies. El puis, 
quand il vient, Marie est ‘es là. 
— Vraiment? 
— Et c'est bien les charrues qu'il 
ah! mon Dieu, pas même 
est pour Marie. Et cele 
la console, il roire, car elle est 
de bonne humeur 4 
la vu. 

— Voyez donc cette petite! ant 
le en riant. 

— Alors j'ai eu raïson de t'apporter 
la lettre? ‘ 


—— Qui, ma mignonne. ' ; 
— Tu es éontente?" C f 

— Tout à fait. Y 
— Adieu, Méle. : 


Et Antoinette remonta par l'échelle. |. 


Oui, elle était contente, Mélle Raf 
nette, elle n'avait plus envie de 


ner au soleil, dans la lmmière. . Le 
Uet lui semblait plus lourd que dé 
tume, le fl casssit, Un souffle de 
brise passa, caressant, enveloppaant, 
par là trappe restée ouverte. : Aussi- 


Mélie se souvint qu'elle était en |! 


retard de livror à ia mère Mitard une 
coiffe dont elle avait réparé la den, 
telle Ce fut vite fait de saisir le 
ptétexte, et de sortir, et d'arriver. "n. 
y avait, sur la fenûtre de la rentière, 


dans un pot de terre rouge, une de 


ces plantes antiques que les bonnes 
femmes cultivent seules aujourd'hu!, 
et qu'on nommg des pyramides. Cellé 
de ia mère Mitard, d'un beau violet, 
comme il convient à une veuve fleurie 
du haut an bas de sa tige, se balançait 
eu vent d'orige, malgré son tu: 


ES é son tuteur et 
1Îses bagues de jonc. ae 


fleurs qui me disent bonjour, À 
sent!” pensg Mélie, et elle entra 0 
riante. 

— Bonjour, ma belle! at la mise 
Mitard; as-tu l'ajr de bonne humeur! 
On dirait un printemps qui vient. 
Qu'astu done? 

— Votre coiffe que je rapporte, ré- 
pondit la prudente fille du tisserand, 

— Ce n'était pas si pressé: mais 
tu avais envie de te  Gégourdir les 
jambes, pas vrai? 

parlant ainsi, Ja mère Mitard, 
assise dans un fauteuil de paille que 
les rhumatismes ne lui permettaient 
guère de qüittér, palpait la _et 
l'examinait par dessous ses lunettes 
montées en Corne blonde. Il fallut 
considérer l'endroit, l'envers, ‘la trans- 
parènce, éprouver un fl. Cela prit 
du temps. Quand elle reléva la tête, 
ientemient, comme font les vieilles, 
elle s'apercut que Mélie était debout 
devant elle, tournée vers la fenêtre 
du jardin, les yeux perdus dans l'ho- 
rizon. Pendant plusieurs minntes, elle 
l'observa, sans que la jeune fille cessât 
de regarder là-bas, bien loïn dans la 
campagne ou dans Ia vie, avec le mé- 
‘me air de râvissement. Alors la mère 
Mitard eut un sourire tendre de 
grand'mère: 

— Méjie, m4 fille, dit-elle, tu as sû- 
rement quelque chose! ‘ 

— Moi, maîtresse Mitgrd? ; 

—— Qui, quelque chose dans le coeur. 
Fu. ne me-le diras pes, mais je lo sais 
bien. 

. Mélie tourna vers la vie 
ses youx clairs, si clairs, qu'il en 
venait com une rayée chaude. 

— À quoi voyez-vous ça? dit-elle, 

— Eh! ma pauvre fille, j'ai été jeu- 
ne, moi aussi} 

En erñtendant cela, Mélie se mit À 
rire, d'un beau rire éclatant, dans 12 
chambre où tant de jénnesse heureuse 
v'entrait pas souvent. Ce n'était pas 
Pour se moquer, 6h! non, mais une 
proie ren Pre ut 


femme 


Et Jes voisins se  emnttéen ce que 
pouvait bien avoir une fille si sérieu 
se à montrer ainsi ses dents blanches 
en quittant la maison, tandis que la 
mère Mitard se tralnait jusqu'au pas 


de la porte, et Let | yeux, 
avec des petits de tête 
tout émus et tout drôles. ‘ 
XIV 
La mère Noellet prit sur elle de 
répondre à Pierre, La lettre fut écri 
le par Antoinette. Elle était tendre 


celle-là, pleine de mots affectueux, de. 


petits conseils maternels sur la con- 
duite de la vie. La mère Noellet y 


marquait même, pour cet ingrat, les | 
choses nouvelles qu'elle savait et qui | 


l'avaient intéressée, montrant par là 
qu'elle le tenait éncore pour un en- 
fant de la Genivière, ‘et qu'elle par- 
donnait, bien qu'on n'eût pas demandé 


‘| pardon. Elle ne parlait pas de la 


estion d'argent, n'ayant ài autorité 
t pour le faire “Ne nous 
terminant, sans ot 


dire au moins 
À|aue tu vas bien. Peut-éir»< 


JEH 


1 


moissons aides À jou ne 


abattu pour un rien. pi 
large part de pitié ‘ÆEt 
qu’elle ne pouvait plus se dépenser 
pour lui, ls mère souffrait, et se Lour- 
montait infiniment. Elle s'inquiétait 
des marches militaires: ear !| s'ef- 
soufflait vite, de la thébrie qu'i devait 
png À vd ae clage © 
des, des mauvais discours sürtôut 
des mauvais exemples qui 
perdre son Jacques. La nuit, ellé « 
des rêves äffreux; c'était : 
ou la guèrre du Tonkin, dont, on 
lait tant: êlle croyait voir un: 
tombé, qui ressemblait à son ‘fils, 
sé d'une bâlle, un pétit rond rond ‘ro 
près dû coeur; elle esseyait de le 
lever, poitrine contre poitrine, de em- 
porter vers le bois, du côté oùif ; 
a une ambulance, So SRE: 
assez forte, et l'enfant retombæit, per- 
dant à flots le beau sang qw'ejle In 
avait donné, Elle criait alors, 
ginant entendre la plainte du, mori- 
bond. Et son mari, couché près d'el- 
le, l'éveillait, et disait: “Femme, u 


n'est pas en Campagne, notre 


que toi” gr. fond, bien quil: 0 
moins nerveux que 

plus lent et plus grave, 11 avait 
occupée du méme souci, pleine de 
sentimont contre les proches 
ou lointains du départ de Jacques: | 
en voulait à Napoléon dont le 
légendaire signifiait pour Jui la cons 
Mn gants dv 9 
militaire qui avait déclaré son fils b 
pour le service, et plus encore À 

re, dont l'ambition avait tout, 
même ce frère qu'il eût exempté ” 
(A suivre) . Læ 


L 


ous malade, 
lourd, f é 
lever? top ati pour, vous 


ca 
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Représentant de 1a 


GREAT WEST MOTOR 


COIN PRITCHARD ET MAIN 


En méme temps se tiendra la con 
fention de l'association des he 
daires qui groupera également des 


teurs. 
d —— 22m — 


Vétérans français 


Le comité des’ fêtes fait appel à 


is les Français qui veulent partici 
la fête nationale française qui 
aura à Saint- Boniface les 11-et 


12 juillet. 

3 - Le comité d' nisation serait heu- 

ts ices, f 
requis et institutions reux de recevoir les sugzestions des 

tées à LS. secrétai- personnes qui s'intéressent à cette 


x : “ grande fête patriotique. Toute-com- 

JD Mermter, 8° que. Ferre F munication à ce sujet devra ê‘re adrès 

à n . Noba avons À vendre enviroi 325 | sée au comité d'organisation, Wioni- 

acres de re ur peg, boîte postale 281, ou au prési- 
nshme"à dent, M: L. Michel, tél. B 6946.  - 


ma à wie 
de Wisinipés; à uni millé à 
&..us mille ré 40 Nous ‘espérons que cet appel sera 


de bain. Neuf et confortable. Prix | Rais, Conditions faciles Adresses: |} amis des Français. 


2 — 22082 — 
- #! Fédération des Femmes Ca- 
nadiennes-Françaises 
Une grande fête champêtre sous les 
auspices de la Fédération des Femmes 
Canadiennes-Françaises aura lieu sur 
le terrain de l'Académie Sainte-Marie 


ZBUNGALOW, $ chambres et salle de ou RTS lirret_ illustré À ! le jeudi-25 juin, l'après-midi et la soi- 


Complètement remis à neuf. 


x 120. No 254, rue Bertrand 52450. X Uni-Rieée. 11 y aura toutes sortes d'amu- 
: | gag") faciles. adresser à C. Baf- E É Mi : 


» 


s —Régulier jusqu'à $2. 
rm und $8.95 Complets de ns 18me vente “ri 55. 98 


Re TU LE , ET Minneapolis. sements pour tous. La faatsre égare- 


PROLONGATION DE NOTRE 
CRE Vente Anniversaire 


Nous croyons qu'il est de notre devoir envers notre clientèle de la mn pe 
prose: celte grande vente. - Chacun comprendra sans doute qu tu la pluie e 

mauvais chemins que nous avons eus, les férmiers n’ont pas eu l'opportunité de 
ns des magnifiques aubaines de cette vente, par conséquent 008 ‘avons pro- 
ongée et elle se terminera - y 


SAMEDI, LE 18 JUILLET  ‘ 


Complets pour jeunes Chemises de travail Bottines de travail pour - 
gens pour hommes  : hommes 


Grandeurs 34-37 . : En cuir de chevreuil noir et brun 
75 complets pour jeunes gens — Chambrai, bleu et kaki—Régu- | —Cuir durable garanti. Poiñtu: 
En tweeds fins, coupe de premié- lier jusqu'à $1£0. 18me 88 res 612 Régulier jusqu'à 86.00. 
a classe. Vue 8 vr dans FA vente anniversaire ...... . 1sme vente 


F i in: + Moby, curé de Leth: si y 
Gants à! : LEFT AU die. à ié.Rj P. Dubeau, missionnai- NORWOOD M CA x 
F $ si jte re \£ Norway House, étaient de pas- 

L'exposition d été sage au presbytère la semaine der- NORMAN JOHNSON, Propriétaire 


“Herriz”, modèles relief. coule rs incomparables 
Rouge famous et eus vie dans fout l'égat de en peretion | 


Pi! un coup: d'oeil sur les prix — les mêmes que pour un tapis dobiéstique ordinaire. Et ceux sde FA tapis 
de Pérse. Ils passeront de génération en génération dans les années à venir. Ces is deviennent de plus en 


riches et plus moelleux à.mesuré que le temps passe, C'est là une aubaine que les maisons ni se piquent d'être | 
Plus riche joliment ne peuve : Ai 


. Ues fameux tapis sont à SERS ALES a 3 eftet — dise ne. bleu indigo, jaune brillant des sables du désert. Ils conviennent 
parfaitément pour les bibliothèques, les salles à manger, ou pour des salles très vastes. 12 tapis seulement à çes prix exceptionnels: 


7 pieds 8 x 9 pieds É, 5150.00. ‘78 pieds x 10 pieds 3, #175.00. © pieds 6 x 11 pieds 10, $245.00. 
TOR D TENUE RPM TR RIE DER PR. Rome x LE 0 TN NAN 


Tapis “Mosul” E pour couloirs, jolis « dues historiques 


EINTES éclatantes de bleu et ivoire, rose ct cuivre, Texture exquisement fine — riche comme la soie, fondante 
comme un liquide. Un pires mé de Sale (Sereband Mosül) bleu-marine foncé et rose saumon, à comme. motif 
de dessins l'empreinte du poi Salomon. _Il y en a un autre dont les tcintes varient du rouge-vin. pâle - 


“au rouge-müre, à mesuré que Hi mière se joue sur ses différentes couleurs. g 
3 pieds 2 x 15 pieds 9, 8100.00 chacun. | 3 pleds 4 x 14 plèds 6 à 3 pieds 6 x 18 pieds 1, 4 pleds 7 x 20 plede 3 à 3 pieds 5 x 21 pieds, 
3 pieds x 14 pieds 8, $105.00 chacun. $125.00 chacun. , #150.00 chacun. 
2 pieds 10 x 17 pieds. 4 à 3 pieds 5 x 14 piods 3 piede 4 x 14 pieds 6 à 3 pieds 9 x 17 pieds, Ts. PAR IF 
Li $115:00 pr 56 : dérme chacun. 1 - 3 à 5 


Extraordinaires spé cimens de tapis de Perse “Tabriz” 


D: ,1 


ep 


OUVÉZ-VOUS imai diner la richesse d'un tapis ivoire pâle, avec nuances d’ambre haëé, toi Méverieus rouge-vin, 

bleu marine, bleu pâle-délicat? Un ges Re avec le lustre de la sole, dans es touleurs gts) avec déssins de pabus 
bleus se baladant entre des télonnes de matbre érème. À 

Nous n'avons jamais -vu d'aussi beat apr mgps d de “Tabriz” — merveilleusément 6 Sd à D aid: souples que la soie. Ce 


sonit des couleurs que le temps rend ts douces et plus riches -- et qui dureront DT des générations Et les prix sont are du 
prix du marché. 


1, 7 pieds 2 x tt pieds, $250.00. è p s 1, $295.00. 1, © pieds 7'x 11 pieds 8, 8360.00. 
1, 7 pieds 8 x 10 pieds 10, $265.00. de. pieds 8, 5325.00. 4, de 9 pieds x 12 pieds 9 À 8 pieds 4 x 12 
ME Lt gi MEL RCA 9 e R@.x 11 pieds 10, à 9 pieds 2 x 11 je adérbt #375.00. 

225.0 Section des tapis, 5me étage, 


8 pieds 2 x 11 pieds 3, $295.00. 


Ouvert de 8 h. 30 ET. E ATON | CO... Ouvert de 8 h. 50 
nr ÈS died LIMITED “rome ne 
sa le samedi à 


WINNIPEG 


ra nos ébats Tous les membres et | tre époque. 
leurs amis sont, priés de venir en ® 


102, rue 


“Gazoline et huiles des meilleures marques — Ré- 
— paratidns de tout genre — Pneus et pièces de 


$ rechange, etc. 
_ Service de batteries et en 


nière. 


Téléphone N 2727 


La grande exposition commerciale 
d'été de Winnipeg s'est ouverte lundi, —— ——— 
sur le terrain d'exposition de l'avenue : 
Se!kirk:.elle durera jusqu'au 4 juillet. ( y It 
ÎLe programme officiel comporte, entre.|.. onsu ez un 
autres attractions, une pantomimé his- 


torique représentant les avoninres lle de Dictionnaire Fe 


re 


ame ln $1 1. $11 95 Lupersséaièes pour : Sandales pour dames 
; ÿ hommes bre 2 Mons verni —18me : 
Vêtements tout faits En Suede Pormete-hess . | ele 2.7.7... $2.45 
ur dames ier jusqu'à $12.50. iers de tennis 
æ és pour dames — En ts scie sms À $4.98 Souli de 


serge fine et en tricotine. Rég. ‘Souliers de tennis pour garçon 


“ Sd RE a Belles chaussures noires 
Soie pongée écux pantalon bourants Brun | ©t brunes, pour hommes 


Prèmière qualité—1000 verges 


o - 3 \ En cuir de veau russe et “ 
achetées . spécialement pour no- cs eæ 20e, Une des sta sie metal”—Marques anglaises "+ 
tre l$me vente anniversaire es occasions. Régulier jusqu'à bouts hauts Régulier jusqu'à 


vente santvenaue ce... OO |. annirenatre… 86.95 | ureurs 7. $3.95 


BONNES SALOPETTES POUR SCOUTS 


Trois différentes.nuances, ? poches en avant garnies de rouge. confectionnées d'un splendide 
: Coutil très duraflé, Régulier 5159 Prix de vente.:.......'.. muscu ce. Gore .98 
EPICERIE. 
Sucre granulé—Par sac de $ Prunes en boîte—La livre: 11 sous. 
100 livres ...... : 7. 50 POS din des ete sebèvess $2.25 
{Avec chaque achat d'épicerie) “Royal Cro un" 25 

Thé noir “Orange Pekoe” No 1—La $2.85 es be e mbrceaux $1.00 
livre: 59 sous. Un paquet de 5 livres Dore aus Lit Map ROSE TR TS ARS S 


Raisin Muscatel— Première qualité $2.85 Riz de Siam—12 ‘ivres: ‘$1.00. $1 75 


A livres: 40 sous Boîte de 25 livres RO RU OU RE . 


ÎLa Maison Blanche 


* pl + Le magasin satisfait 
Téléphone 1 une 1 où 15156 avvuns Piovencher 


U : K..2 


Si vous êtes dans l'incertitude au 


Re AE ES 

AU S ACRE-COEUR sujet de la méilleure manière d'ache- 
ter vos verres, consultez un dictioni- 
naire. Etudiez attentivement le sens 

Le comité chargé par la Société | de ces mots: 


Mécaniciens d'expérience de langue franéaise 
0 


‘Autos des meilleures marques 
” Autos usagées 


_ Tout travail garanti 


Ouvert Jour et nuit 


Saint-Jean. Baptiste d'organiser le pi: Médecin-oculiste 5 

que-nique annuel n'a rien épargné À & + ETS 

pour en faire un grand succès... Le Opticien es ue - 
comité des dames en charge de la Optométriste 5 


table des .rafraichisserhents, crème à à 
la glace, liqueurs, donces, etc. est Après avoir fait cela, vous visiterez 


. g un Médecin-Oculfste, et vous suivrez 
rempli d'enthousiasme et espère faire ai céncclle  B1l vous Gate 2 


de bonnes recettes. Le comité des VERRES, apportez-nous sa prescrip- 

jeux a une longue liste de courses et | tion. Nous sommes des Spécialistes 

d'amusements de toutes sortes, ainsi | dans la confection et l'ajustement des 
de nombreux prix destinés À ré- Vraie 

compenser les heureux gagnants. 

Le terrain du pique-nique se trouve Robert S. Ramsay 
sur le chemin Sainte-Marie, à une Opticien 
courte distance de la salle municipale | Tétéphone N 7951 
de Saint-Vital, sur le terrain de la 333, RUE DONALD WINNIPEG 
St Vital Football Association. 

La Société Saint-Jean-Baptiste îin- 
vite tous les paroissiens et tous les 
amis du Sacré-Coeur à se rendre sur 
le terrain du pique-nique, le dimanche 


Epargnez 


$100.00 


en donnant votre commande pour votre 


Manteau en Hudson Seal 


Nouveau CAFE OLYMPIA | 


"825, AVE. PORTAGE 


re "ici à la fin de juillet. C'est en profitant de nos prix d'été que 
sage Den Cuisine nous pouvons vous faire bénéficier de cetts aubaine 
manc p - v Prix popula 
Di he dernier, à l'occasion de sos. A + coragér BEA Réparations faites aussi à prix spéciaux 6 


la fête patronale de la paroisse, noûs 
avons eu grand'messe solennelle” Le 
R. P. Pilon, O MT, officiait, accompa- 
gné du R. P. Desrochers comme Aia- ps 

ere et du R. P. Lavigne comme sous | Billets de voyage pour 


diacre. Le R. P. Vézina, curé, a'don- l’Europe ou ailleurs 


Téléphone A. 1941 


: ANTONIO L. LANTHIER 


Téléphone A 1960 804, rue Main 


né le sermon, dans lequel il démontra Appelez Fermé » une heure de teprtomser ti les ee qe 
que la. pratique. dé la charité est le |4.-A. HEBRRT—A 7647 1 ga 
- : » 
grand remède à l'égoisme, mal de no , M DEN ET pe 
pr , 
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